
Justice :
Une plateforme 

numérique pour le 
dépôt des demandes 

d’autorisations de 
contacter les détenus

N°3752 Jeudi 28 Mars 2024 - Prix: 20 DA - www.seybousetimes.dz

Quotidien indépendant d’informations générales times
SEYBOUSE

Fraude sociale :  
La France renforce le 

dispositif de contrôle pour les 
retraités algériens

Annaba
Nouvelle ville “Benaouda Benmostefa” 
La wali-déléguée Ouassila Bouhachi 

pour un engagement actif envers 
le secteur de l’éducation 

Annaba
Le wali préside une 

réunion consacrée au 
réaménagement de la 
plage “Djnen El Bey’’

P.06P.06

Examen de projets 
de textes exécutifs 

relatifs à des projets de 
développement

P.06P.06

P.04P.04

P.04P.04

GOUVERNEMENT

P.24P.24

Les habitants de 
Boukhadra-3 en quête 

d’une solution face aux 
problèmes de transport

P.07P.07

ANNABA



Jeudi 28 Mars 2024

02 Actualité SeybouSe Times

Edité par la S.A.R.L MEDIACOM PRESSE
Siège social : Commune El Bouni ZHUN 

Promotion Immobilière Yahia 
Abdelaziz, rez-de-chaussée

Annexe : 46 Emir Abdelkader - Annaba

P.A.O SEYBOUSE Times
Site web: www.seybousetimes.dz

Email: redaction@seybousetimes.dz
       contact@seybousetimes.dz

Facebook : SEYBOUSE TImES
Impression : SIE Constantine
Diffusion : EURL K.D.P.A cité 

Benzekri Bât F N ° : 424 
Constantine

Les manuscrits, 
photographies ou tout 

autre document et 
illustration adressés ou 
remis à la rédaction ne 
seront pas rendus et ne 
feront l’objet d’aucune 

réclamation.
Reproduction interdite 
de tous articles sauf 

accord de la rédaction

SeybouSe
Quotidien indépendant d’informations générales times

Directeur general :
Bicha salim

Directeur de la publication  :
Noureddine Boukraa

Directrice de la rédaction :
Bicha Bariza Nesrine
Tél/Fax : 038 45 58 35   
Tél/Fax : 038 45 58 36
Tél/Fax : 038 45 58 37

Email: redactionseybouse@
gmail.com

Pour votre publicité, s’adresser 
à : l’Entreprise nationale de 

communication d’édition et de 
Publicité, Agence ANEP 01, 
AVENUE PASTEUR ALGER

TEL : 021 73 71 28
        021 73 76 78
        021 74 99 81
FAX : 021 73 95 59

Email : agence.regie@anep.com.dz
Programmation.regie@anep.com.dz

Le président de la République procède à un mouvement partiel 
au niveau des chefs de postes diplomatiques et consulaires

Attaf reçoit un appel 
téléphonique de la 

représentante spéciale 
de l’UE pour le Sahel

PAP:

Nomination de l’Algérienne Lammali 
ambassadrice pour la paix et la sécurité

Boughali s’entretient à Genève avec la présidente de 
la délégation suédoise participant aux travaux de l’UIP

Le président de l’APN rencontre le président 
de la chambre haute du Parlement irlandais

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a décidé d’opérer un mouvement 
partiel dans le corps des chefs 
de postes diplomatiques et 
consulaires, indique mardi 
un communiqué du ministère 

des Affaires étrangères et de 
la Communauté nationale à 
l’étranger.
Ce mouvement partiel a touché 
28 ambassadeurs, trois consuls 
généraux et trois consuls, 
conformément aux dispositions 
de l’article 92 de la Constitution, 

précise le communiqué.
“Ces nominations s’inscrivent 
dans le cadre de la 
redynamisation de l’appareil 
diplomatique et visent à 
optimiser la performance de 
l’action diplomatique face aux 
enjeux du moment et à assurer 

une prise en charge optimale de 
notre communauté nationale à 
l’étranger”, lit-on dans le texte.
Elles entreront en vigueur 
une fois que les procédures 
protocolaires requises seront 
accomplies, conclut le 
communiqué.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale à 

l’étranger, Ahmed Attaf, a reçu 
mercredi, un appel téléphonique 
de la représentante spéciale de 
l’Union européenne (UE) pour 
le Sahel, Emanuela Claudia Del 
Re, a indiqué un communiqué du 
ministère.
A cette occasion, “les deux 
parties ont échangé les vues sur 

les derniers développements dans 
la région sahélo-saharienne sur 
les plans politique, économique 
et sécuritaire”, conclut la même 
source.

L’Algérienne Behdja 
Lammali a été nommée 
mardi par le président 

du Parlement panafricain (PAP), 
Fortune Zephania Charumbira, 
ambassadrice panafricaine pour 
la paix et la sécurité du PAP avec 
“effet immédiat”.
“J’ai l’honneur de vous informer 
de votre nomination en tant 
qu’ambassadrice panafricaine 
pour la paix et la sécurité du PAP 
avec effet immédiat”, lit-on dans 
la lettre de nomination.
“En tant que leader avoué 

de la paix avec une passion 
indéfectible pour la résolution 
des conflits, nous espérons que 
vous tirerez parti de votre rôle 
d’ambassadrice du PAP pour 
plaider pour la paix, le respect de 
la souveraineté et de l’intégrité 
territoriale en Afrique en général” 

et dans le conflit au Proche-
Orient en particulier, poursuit 
Fortune Zephania Charumbira.
“En effet, le Parlement 
continental ne peut pas rester 
silencieux pendant que le peuple 
palestinien est massacré et 
soumis à de terribles violations 
des droits de l’homme. Par 
conséquent, nous comptons sur 
vous pour être la voix des sans-
voix dans les situations où le 
pouvoir des armes, plutôt que la 
moralité, semble déterminer le 
sort des gens”, conclut le texte.

Le président de l’Assemblée 
populaire nationale 
(APN), Brahim Boughali, 

s’est entretenu, mardi à Genève, 
avec la Cheffe de la délégation 
suédoise participant aux travaux 
de la 148e session de l’Union 
interparlementaire (UIP), sur 
les moyens de renforcer la 
coopération entre les deux pays 

dans divers domaines, indique un 
communiqué de l’Assemblée.
“Après avoir salué le niveau des 
relations historiques unissant 
les deux pays, M. Boughali a 
souligné le besoin urgent d’ouvrir 
un dialogue franc autour des 
civilisations, des cultures et des 
religions”, note le document, 
précisant que “vu la particularité 

des sociétés musulmanes, le 
président de l’APN a souligné 
l’impératif de lutter contre le 
phénomène de l’islamophobie”.
“Il s’agit d’un danger pour 
les individus, y compris pour 
les générations montantes, 
notamment après les incidents 
d’incinération d’exemplaires du 
Saint Coran”, a-t-il averti.

De son côté, la représentante de 
la délégation suédoise a affirmé 
que son pays “respecte les droits 
de l’homme y compris le droit à 
la liberté de culte», ajoutant que 
“les autorités et le Parlement 
suédois œuvrent à lutter contre 
l’islamophobie et à trouver une 
formule juridique pour contenir 
ce phénomène, notamment après 

le nombre de cas enregistrés», 
conclut le document.

Le président de l’Assemblée 
populaire nationale 
(APN), M. Brahim 

Boughali, a rencontré, à Genève, 
le président de la chambre haute 
du Parlement irlandais (Seanad 
Eireann), M. Jerry Buttimer 
qui était accompagné d’une 
délégation parlementaire, avec 
qui il a examiné les moyens 
de renforcer la coopération 
bilatérale, a indiqué, mercredi, un 
communiqué de la chambre basse 
du Parlement.

Lors de la rencontre qui s’est 
déroulée mardi, en marge des 
travaux de la 148e session de 
l’Union interparlementaire 
(UIP), les deux parties ont 
évoqué “les moyens de renforcer 
la coopération bilatérale, 
notamment en ce qui concerne 
l’action parlementaire”, précise 
la même source.
A cette occasion, les deux parties 
ont abordé les questions d’intérêt 
commun, notamment la situation 
au Sahel, la cause palestinienne et 

le conflit en Ukraine.
A ce propos, “la partie irlandaise 

a salué le rôle majeur de l’Algérie 

dans le règlement pacifique des 
conflits en Afrique, ainsi que 
son approche de lutte contre le 

terrorisme et le crime organisé”.

Les deux parties ont exprimé “leur 

volonté d’ouvrir une ambassade 

d’Irland en Algérie, pour faciliter 

la communication et renforcer les 

relations entre les deux pays”, 

selon la même source.
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Attaf réitére l’engagement de l’Algérie envers la cause 
palestinienne

Algérie-Russie : 
Un mémorandum d’entente de coopération dans l’utilisation 

pacifique du nucléaire

Chanegriha en visite de travail au Commandement des Forces 
de Défense aérienne du territoire

Intervenant lors d’une 
conférence de presse à Alger, 
le ministre des Affaires 

étrangères, Ahmed Attaf, a 
réitéré l’engagement de l’Algérie 
envers la question palestinienne. 
Il a souligné l’importance de 
cette cause pour le pays et sa 
diplomatie, affirmant que la 
Palestine demeure une priorité 
absolue.
En effet, le ministre a insisté 
sur le fait que la question 
palestinienne demeure une 
priorité de premier plan pour 
l’Algérie. Il a déclaré : « Nous 
avons plaidé en faveur de la 
criminalisation de l’occupation 
et de la fin de l’impunité, en 

réaffirmant l’importance de la 
légitimité internationale ».
De plus, Attaf a rappelé les 
orientations du président 
Abdelmadjid Tebboune, visant 
à redynamiser le processus 
politique dans une région qui 
a connu un gel prolongé. « Il 

est crucial de faire prévaloir la 
légitimité internationale pour 
relancer le processus de paix au 
Moyen-Orient », a-t-il souligné. 
L’Algérie reste en faveur de 
l’établissement d’un État 
palestinien indépendant, avec 
Jérusalem-Est comme capitale, 

sur les frontières de 1967.
Le ministre a également mis en 
avant la nécessité de lutter contre 
les tentatives de déplacement 
forcé des habitants de la bande 
de Gaza. « Nous devons 
soutenir toutes les initiatives 
visant à traduire l’occupant en 
justice devant les tribunaux 
internationaux », a-t-il ajouté. Il a 
également souligné l’importance 
de dénoncer les projets de 
division de Gaza et de garantir le 
respect de la souveraineté de la 
Palestine.

Un engagement continu de 
l’Algérie

Attaf a réaffirmé l’engagement 
de l’Algérie en faveur d’une 

solution durable au conflit 
israélo-palestinien. « Nous 
devons travailler ensemble pour 
atteindre une solution qui soit à 
la fois permanente et définitive, 
basée sur les principes du droit 
international », a-t-il conclut.
Les déclarations du ministre des 
Affaires étrangères soulignent 
la volonté de l’Algérie de 
contribuer à la construction 
d’une paix durable au Moyen-
Orient. En insistant sur la 
nécessité de relancer le processus 
politique et de garantir les droits 
et la souveraineté du peuple 
palestinien, l’Algérie joue un rôle 
constructif dans la recherche de 
solutions à ce conflit historique.

Le ministère de l’Energie 
et des Mines et la société 
russe d’énergie nucléaire 

“Rosatom” ont signé, mardi à 
Sotchi (Russie), un mémorandum 
d’entente de coopération dans le 
domaine de l’utilisation pacifique 
de l’énergie nucléaire, indique un 
communiqué du ministère.
La signature du mémorandum 
s’est déroulée en marge de la 13e 
édition du forum international 
“AtomExpo”, qui s’est tenu au 
parc Sirius des sciences et des 

arts à Sotchi (Russie), les 25 et 
26 mars en cours.
Le mémorandum d’entente 
comprend une feuille de route 
pour les activités de coopération 
conjointe pour les années 2024 et 
2025, qui englobent l’utilisation 
des applications nucléaires 
dans le domaine de la santé, du 
traitement par rayonnement, 
des réacteurs de recherche, 
des produits pharmaceutiques 
nucléaires, de la formation 
scientifique et technique, 

ainsi que le développement de 
technologies et d’applications 
nucléaires à des fins pacifiques, 
selon le communiqué.
L’exposition “AtomExpo 
2024”, intitulée “Energie 
propre : construire l’avenir 
ensemble”, a été organisée à 
travers des séances thématiques 
et des expositions présentant 
les principales avancées 
technologiques réalisées par 
les sociétés nucléaires russes et 
internationales.

Cette édition a également inclus 
un vaste programme d’échanges 
de vues, sous forme de tables 

rondes et de débats, avec la 
participation de dirigeants de 
l’industrie nucléaire, de directeurs 
d’entreprises internationales et 
d’experts mondiaux.
A noter que l’exposition a été 
inaugurée par le directeur général 
de Rosatom, Alexey Likhachev, 
le directeur général de l’Agence 
internationale de l’énergie 
atomique, Rafael Mariano 
Grossi, et la directrice générale 
de l’Association nucléaire 
mondiale, Sama Bilbao y León.

Le Général d’Armée 
Saïd Chanegriha, Chef 
d’Etat-major de l’Armée 

nationale populaire (ANP), 
a effectué, mardi, une visite 
de travail et d’inspection au 
Commandement des Forces de 
Défense Aérienne du Territoire, 
indique un communiqué le 
ministère de la Défense nationale 
(MDN).
“Dans le cadre de l’intérêt 
qu’accorde le Haut 
Commandement de l’ANP aux 
conditions professionnelles 
et opérationnelles de ses 
personnels, et dans la continuité 
de ses visites d’inspection aux 
différentes composantes de 
l’ANP, à l’occasion du mois sacré 
de Ramadan, le Général d’Armée 
Saïd Chanegriha, Chef d’Etat-
major de l’ANP, a effectué, ce 
mardi 26 mars 2024, une visite 
de travail et d’inspection au 
siège du Commandement des 
Forces de Défense aérienne du 
territoire”, note la même source.
“Après la cérémonie d’accueil 
à l’entrée du siège du 
Commandement de la Défense 
aérienne du territoire, le 

Général d’Armée, accompagné 
du Général-major Abdelaziz 
Houam, Commandant des 
Forces de Défense aérienne 
du territoire, a observé un 
moment de recueillement à la 
mémoire du Chahid Deghine 
Ben Ali, dit +Si Lotfi+, dont 
le siège du Commandement 
porte le nom, avant de déposer 
une gerbe de fleurs devant sa 
stèle commémorative, et réciter 
la Fatiha du Saint Coran à sa 
mémoire et à celle de tous les 
valeureux Chouhada”.
Par la suite, le Général d’Armée 
a rencontré les cadres et les 
personnels du Commandement 
des Forces de Défense aérienne 
du territoire, où il a prononcé une 
allocution d’orientation, suivie 
par les personnels des unités de 
cette Arme via visioconférence, 
à travers laquelle il a souligné 
“l’importance que l’ANP 
accorde à la maîtrise de l’espace 
aérien, considéré comme un 
facteur décisif pour atteindre la 
supériorité aérienne et remporter 
les batailles modernes”.
“Au sein de l’Armée nationale 
populaire, nous sommes 

pleinement conscients de 
l’importance de la mutation 
radicale de la nature et du théâtre 
des batailles modernes, où 
l’espace aérien occupe désormais, 
et sans conteste, les premiers 
rangs des opérations, et est ainsi 
devenu un critère opérationnel 
d’importance majeure et un 
facteur décisif capable de faire 
pencher la balance des guerres 
et pas seulement remporter 
les batailles”, a-t-il affirmé, 
soulignant qu’”en effet, celui qui 
contrôle l’espace aérien détient 
les facteurs et les conditions de la 
victoire. A présent, cet espace est 
l’environnement dans lequel nous 
devons enregistrer nos premières 
victoires en remportant le pari du 

développement et l’enjeu de la 
supériorité aérienne”.
Le Général d’Armée a souligné 
que “les personnels des Forces 
de Défense aérienne du territoire 
doivent veiller en permanence à 
la préparation et à l’optimisation 
de la disponibilité opérationnelle 
pour préserver l’intégrité de 
l’espace aérien national”.
“Le Commandement, les 
cadres et les personnels des 
Forces de Défense aérienne du 
territoire, sont appelés à saisir 
l’ampleur de la responsabilité 
qui leur appartient, en assurant 
la préparation opérationnelle des 
unités, la surveillance rigoureuse 
de notre espace aérien et 
l’amélioration de la disponibilité 
opérationnelle des moyens mis à 
disposition”, a-t-il soutenu.
“Il leur appartient également 
d’accorder à la formation et à la 
préparation au combat l’attention 
et le suivi qu’elles requièrent, afin 
de garantir une bonne adaptation 
aux exigences des technologies 
modernes et préparer une 
ressource humaine qualifiée et 
spécialisée, capable de faire face 
à toutes les éventualités possibles 

et d’assurer une défense sans 
faille de notre espace aérien”, a 
ajouté le chef d’Etat-major de la 
l’ANP.
Le Général d’Armée a suivi, 
ensuite, “avec une grande 
attention les interventions des 
cadres du Commandement de 
Défense aérienne du territoire et 
leur a donné des instructions et 
des orientations sur, notamment, 
la nécessité de poursuivre les 
efforts de préparation au combat 
avec toute la rigueur et le sérieux 
requis, afin de maintenir la 
disponibilité opérationnelle des 
unités au plus haut niveau”, 
relève le communiqué.
A l’issue, le Général d’Armée 
a “présidé la cérémonie 
d’inauguration d’une nouvelle 
caserne militaire relevant du 
Commandement des Forces de 
la Défense aérienne du territoire, 
où un exposé détaillé lui a été 
présenté par le commandant de 
l’unité, et ce, avant de visiter 
ses différentes infrastructures, 
et s’enquérir des conditions de 
travail et de vie qu’elle offre 
aux personnels”, conclut le 
communiqué.



Jeudi 28 Mars 2024

04 National SeybouSe Times

Justice: une plateforme numérique pour 
le dépôt des demandes d’autorisations 

de contacter les détenus

Accélération du processus 
de numérisation au 
menu de la Réunion 
du Gouvernement

AEP DURANT LE RAMADHAN:

Des volumes supplémentaires 
depuis les barrages

Le ministère de la Justice a 
annoncé, mercredi dans un 
communiqué, le lancement 

officiel d’une nouvelle plateforme 
numérique dédiée à l’obtention et au 
dépôt des demandes d’autorisations 
de contacter les détenus, et ce 
dans le cadre de la généralisation 
des services électroniques dans le 
secteur de la justice afin d’améliorer 
la qualité du Service public.
“Dans le cadre de la généralisation 
des services électroniques dans 
le secteur de la justice en vue 
d’améliorer la qualité du Service 
public, le ministère de la Justice 
annonce le lancement officiel d’une 
nouvelle plateforme numérique qui 
permet de déposer des demandes 
pour obtenir des autorisations de 
contacter les détenus”, précise le 

communiqué.
Pour accéder à ce service, “le 
demandeur d’une autorisation de 
contact (personnes légalement 
autorisées à contacter le détenu) doit 
accéder à cette plateforme numérique 
via le site officiel du ministère de la 
Justice sur le lien suivant: https://
ziyarati.mjustice.dz/ où il créera 
un compte en renseignant ses 
coordonnées personnelles (identité, 
qualité et numéro de téléphone) et 
recevra un code secret par SMS pour 
confirmer l’inscription. Une fois le 
compte obtenu, il pourra accéder 
à la plateforme pour introduire 
les informations sur les visiteurs 
et déterminer le lien de parenté 
avec le détenu par le téléversement 
des documents tels que la copie 
de la carte d’avocat, la lettre de 

constitution d’avocats, la carte 
nationale d’identité et une copie du 
livret de famille.
Le demandeur “enregistre également 
les coordonnées du détenu et de 
l’établissement pénitentiaire où il se 
trouve et détermine l’autorité chargée 
du traitement de la demande”.
Le demandeur peut suivre “l’état de 
sa demande sur la plateforme et sera 
informée par SMS de l’acceptation 
de sa demande.
Une copie électronique de 
l’autorisation lui sera envoyée ainsi 
qu’à l’établissement pénitentiaire. Le 
ministère a averti que “toute fraude, 
falsification de documents ou fausse 
déclaration expose son auteur à des 
poursuites pénales conformément à 
la législation en vigueur”, ajoute la 
même source.

Des volumes d’eau 
supplémentaires depuis 
les barrages, oscillant 

entre 10.000 m3 et 25.000 
m3/jour, ont été mobilisés et 
plusieurs nouveaux forages 
ont été mis en service à travers 
le pays dans le cadre du 
renforcement de l’Alimentation 
en eau potable (AEP) durant le 
mois de Ramadhan, a indiqué 

mercredi un responsable de 
l’Algérienne des eaux (ADE).
‘’Ces actions ont été entreprises 
pour remédier au déficit 
enregistré en matière d’eau 
potable dans certaines régions 
du pays et améliorer la dotation 
en cette denrée vitale dans 
d’autres, notamment au cours 
du mois de Ramadhan’’, a 
précisé le directeur central de 

l’exploitation et la maintenance 
à l’Algérienne des eaux (ADE), 
Ramdane Haouchane, dans une 
déclaration à l’APS.
Il a dans ce sens ajouté qu’une 
‘’moyenne d’augmentation des 
prélèvements d’eau à partir 
des barrages pour le mois 
de Ramadhan, variant entre 
15.000 à 25.000 m3 par jour 
a été décidée pour les wilayas 
de l’Est du pays par le comité 
d’affectation de la ressource’’, 
affirmant  que le quota d’eau 

ajouté était en “fonction des 
besoins et de l’autonomie du 
barrage concerné”.
Relevant qu’une “bonne 
pluviométrie” a été enregistrée 
dans les régions Est et Centre 
du pays, le même responsable 
a souligné que cet apport 
supplémentaire d’eau appuie la 
quantité déjà mobilisée et permet 
une alimentation quotidienne 
en eau potable des habitants 
de plusieurs wilayas de l’Est: 
Annaba, Jijel, El Tarf et Souk 
Ahras notamment.
Pour la région du centre du pays, 
la moyenne de prélèvement 
d’eau décidée, varie entre 10.000 
et 20.000 m3 par jour, a-t-il 
encore détaillé assurant que cette 
mesure renforçait l’alimentation 

en eau potable des habitants 
d’Alger, Tizi Ouzou, Boumerdes 
et Bouira.
M. Haouchane a fait savoir 
que ces prélèvements sont 
effectués depuis les barrages 
de Keddara (Boumerdes), 
Acerdoune(Bouira), Taksebt 
(Tizi Ouzou) et Tichy haf 
(Bejaia), relevant que ces 
dotations supplémentaires ont 
permis d’augmenter la fréquence 
de distribution d’eau potable 
dans certaines régions, passant 
de 10 heures à 14 heures, voire 
16 heures/jour.
Aussi, cet apport a permis à 
certaines communes de passer 
d’une alimentation  d’un jour sur 
3, en eau potable à un jour sur 
deux, selon le même responsable.

RÉUNION DU GOUVERNEMENT:

Examen de projets de textes exécutifs relatifs 
à des projets de développement

Le Premier ministre, 
M. Nadir Larbaoui, a 
présidé mercredi une 

réunion du Gouvernement, 
consacrée à l’examen de projets 
de textes exécutifs relatifs à 
des projets de développement 
à caractère stratégique, la 
numérisation, le dessalement 
d’eau de mer et l’agriculture, 
indique un communiqué des 
services du Premier ministre, 
dont voici le texte intégral:
“Le Premier ministre, Monsieur 
Nadir Larbaoui, a présidé, ce 
mercredi 27 mars 2024, une 
réunion du Gouvernement 
consacrée à l’examen de projets 
de textes exécutifs relatifs à 
des projets de développement 

à caractère stratégique, en 
particulier dans le domaine 
du développement du réseau 
ferroviaire, notamment le 
tronçon reliant Béchar-Tindouf-

Gara Djebilet, ainsi qu’à la 
mise en œuvre du programme 
national de dessalement 
d’eau de mer, décidé par 
Monsieur le Président de la 

République, visant à améliorer 
l’approvisionnement en eau 
potable dans le cadre d’une 
stratégie globale pour le 
renforcement de la sécurité 
hydrique.
Le Gouvernement a également 
examiné les moyens de 
coordonner les efforts entre 
les différents secteurs afin 
d’accélérer l’opération de 
numérisation, notamment dans 
les aspects liés à l’interopérabilité 
entre les différents systèmes 
d’information et ce, en 
coordination avec le Haut 
Commissariat à la numérisation 
dans le cadre du groupe de 
travail multisectoriel chargé 
d’intégrer les services publics 

dans le portail national des 
services numérisés.
Enfin, le Gouvernement a 
entendu une communication 
sur le bilan de la campagne 
labours-semailles 2023/2024, 
notamment en ce qui concerne 
la mise en œuvre des mesures 
décidées par Monsieur le 
Président de la République pour 
encourager les agriculteurs, 
et sur la mise en œuvre de 
l’opération relative à leur 
accompagnement technique et 
opérationnel par les différentes 
institutions spécialisées, ainsi 
que l’examen des préparatifs 
en cours pour garantir le 
bon déroulement de la saison 
moisson-battage”.

Ce mercredi, le Premier 
ministre, Nadir Larbaoui, 
a dirigé une réunion 

gouvernementale, avec l’analyse et 
à l’évaluation de plusieurs dossiers, 
dont l’accélération du processus de 
numérisation.
En effet, selon un communiqué 
officiel, des décrets exécutifs liés 
à des projets de développement 
stratégiques ont été passés en revue 
lors de cette rencontre. Parmi ceux-
ci figurent des initiatives majeures 
telles que l’extension du réseau 
ferroviaire et le programme national 
de dessalement de l’eau de mer.
De plus, un des sujets examinés 
était le projet de la voie ferrée 
Béchar-Tindouf-Gara Djebilet. Ce 
projet ambitieux vise à améliorer la 
connectivité régionale et à faciliter 
le transport des marchandises et des 
voyageurs.
Le programme national de 
dessalement de l’eau de mer, lancé 
par le Président de la République, 
cherche à renforcer la sécurité 
hydrique du pays. Cette initiative 
s’inscrit dans une stratégie globale 
visant à améliorer l’accès à l’eau 
potable à l’échelle nationale.
Accélération de la numérisation au 
menu
En outre, le gouvernement a examiné 
les moyens de coordonner les efforts 
de divers secteurs pour accélérer le 
processus de numérisation. Cela 
inclut notamment l’optimisation 

des échanges de données et de 
fonctionnalités entre les différents 
systèmes informatiques.
De plus, un exposé sur la campagne 
labours-semailles 2023/2024 et 
la prochaine campagne moisson-
battage a été présenté lors de la 
réunion. Le gouvernement a souligné 
l’importance de mettre en œuvre les 
mesures de soutien annoncées par le 
Président en faveur des agriculteurs, 
et des avantages accordés, le 
gouvernement s’est engagé à fournir 
un soutien technique et opérationnel 
aux agriculteurs à travers différents 
établissements publics. Cette 
démarche vise à renforcer le secteur 
agricole et à garantir la sécurité 
alimentaire du pays.
Pour conclure, la réunion 
gouvernementale présidée 
par Nadir Larbaoui a mis en 
lumière l’engagement continu 
du gouvernement envers le 
développement économique et 
social du pays, et ce examinant ces 
dossiers clés et en adoptant des 
mesures concrètes, le gouvernement 
démontre sa volonté de répondre aux 
défis actuels et de créer un avenir 
prospère pour tous les citoyens.
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Le nombre de véhicules roulant au GPL/c franchit le seuil 
de 1 million à la fin de 2023

GECF : 
Le gaz naturel est une pierre angulaire de la sécurité 

alimentaire mondiale

Le parc automobile national 
roulant au gaz de pétrole 
liquéfié carburant (GPL/c) 

a franchi le seuil d’un million 
de véhicules à la fin de 2023, a 
indiqué mardi le Commissariat 
aux énergies renouvelables 
et à l’efficacité énergétique 
(CEREFE).
Dans un rapport consacré au 
“développement de GPL/c et de 
GNC (Gaz naturel comprimé) en 
tant que leviers de la transition 
énergétique dans le secteur 
du transport en Algérie”, le 
CEREFE a précisé que “le 
parc national roulant au GPL/c 
comptait 850.000 véhicules au 
premier semestre 2023 et devrait 
franchir le seuil d’un million à la 
fin de l’année 2023”.
S’appuyant sur les statistiques 
les plus récentes du secteur 
énergétique, le Commissariat 
a évoqué également une 
“croissance fulgurante” de 
l’utilisation de GPL/c en 
Algérie, enregistrée à partir de 
2015, notamment à la suite de 
l’augmentation du prix à la pompe 
de l’essence et du gasoil, opérée 
à travers les lois de Finances de 
2016, 2017, 2018 et 2020, et en 
raison de la subvention accordée 
pour la fourniture et l’installation 
des kits GPL/c.
Selon le rapport, élaboré par 

le groupe de travail “Mobilité 
propre” composé de représentants 
de plusieurs ministères, le prix 
du GPL/c en Algérie est le 
moins cher au monde, cédé aux 
utilisateurs à un tarif cinq fois 
moins cher que celui de l’essence 
et trois fois moins cher que celui 
du gasoil.
De ce fait, la demande sur le 
GPL/c n’a cessé de croitre en 
Algérie depuis 2016, passant de 
290 Ktep (kilotonne équivalent 
pétrole) en 2015 à plus de 1800 
Ktep en 2022.
La demande sur le GPL/c a permis 

aussi une baisse “significative” 
de la consommation de l’essence, 
passant de 4,4 millions de tonnes 
en 2015 à 3,3 millions de tonnes 
en 2022, soit des économies 
d’essence d’un peu plus d’un 
million de tonnes en 2022 par 
rapport à 2015, est-il mentionné 
dans le document.
Soulignant que l’Algérie dispose 
d’un grand potentiel en matière 
de production de GPL/c et de 
GNC, le CEREFE a assuré que 
le développement de ces deux 
produits représente “la solution 
la mieux adaptée sur le plan 

tant économique, sanitaire et 
environnemental”.
Dans ce contexte, il a formulé 
une série de recommandations 
en vue d’accélérer davantage 
la cadence de conversion de 
véhicules en GPL/c.
Il s’agit notamment de doter tous 
les centres d’emplissage existants 
de moyens de distribution de 
GPL/c, de multiplier le nombre 
de ces centres à l’ensemble 
du pays, de renforcer la 
flotte de camions citernes de 
transport de GPL/c pour assurer 
l’approvisionnement continu 

des stations de services, ainsi 
que d’augmenter le nombre de 
distributeurs GPL/c au niveau des 
stations de services pour éliminer 
les longues files d’attentes.
Le rapport appelé également 
à encourager et soutenir la 
construction de stations de 
services dédiées exclusivement 
à la distribution de GPL/c, à 
examiner la suspension voire 
la suppression progressive ou 
totale de la subvention dédiée 
à la conversion des véhicules 
automobiles au GPL/c et 
l’orienter vers la réalisation 
d’infrastructures de distribution 
de GPL/c et d’encourager et de 
soutenir la fabrication locale des 
kits et des citernes de stockage 
du GPL/c.
La mise en place des mesures 
règlementaires et techniques 
permettant l’accès de des 
véhicules équipés de kits GPL/C 
aux parkings sous terrains et 
couverts, ainsi l’introduction 
d’une clause spécifique au 
niveau des cahiers des charges 
réglementant les véhicules 
importés et ceux fabriqués 
localement, exigeant un quota 
de modèles équipés de kits 
GPL/c avec l’homologation 
nécessaire figurent aussi parmi 
les recommandations formulées 
par le CEREFE.

Le Forum des pays 
exportateurs de gaz 
(GECF) a mis en avant le 

rôle central de gaz naturel dans 
la sécurité alimentaire mondiale 
à travers notamment son rôle 
dans la production d’engrais 
et soutenant divers aspects des 
secteurs de l’agriculture.
Dans un article publié sur son site 
web,  mercredi intitulée “nourrir 
le monde: le gaz naturel comme 
pierre angulaire de la sécurité 
alimentaire mondiale”, le GECF 
affirme que “le gaz naturel 
est une pierre angulaire de la 
sécurité alimentaire mondiale, 
jouant un rôle essentiel dans 
la production d’engrais et 
soutenant divers aspects des 
secteurs de l’agriculture et de la 
transformation alimentaire”.
Sa contribution à l’amélioration 
des rendements agricoles, à 
l’amélioration de la disponibilité 
alimentaire et au soutien du 
développement économique est 
“significative”, ajoute la même 
source.
Dans ce contexte, la stabilité 
des marchés du gaz naturel est 
également liée à la sécurité 
alimentaire mondiale, note 

le Forum affirmant qu’ “il 
est impératif de continuer à 
investir dans la production de 
gaz naturel, dans les industries 
en aval telles que les engrais, 
et dans le renforcement des 
chaînes de valeur logistiques, 
afin de garantir que ces produits 
importants soient disponibles, 
accessibles et abordables”, 
soutient l’Organisation.
Alors que le monde est confronté 
au défi de nourrir une population 
croissante, “l’utilisation durable 
et efficace du gaz naturel restera 
un facteur clé pour garantir la 
sécurité alimentaire mondiale”, 
souligne l’article.
L’article revient  sur le rôle  
des engrais dans l’agriculture 
moderne vu leur contribution 
de manière significative à 
l’augmentation des rendements 
agricoles et de la production 
alimentaire globale.
Les engrais contribuent à 50% 
de la production alimentaire 
mondiale, souligne la même 
source en s’appuyant sur 
diverses estimations ajoutant que 
l’absence d’engrais entraînerait 
probablement une réduction 
drastique de la disponibilité 

alimentaire, intensifiant ainsi la 
crise alimentaire actuelle.
La production d’engrais dépend 
fortement du gaz naturel, c’est 
la principale matière première 
pour la synthèse de l’ammoniac, 
qui est un composant clé des 
engrais à base d’azote, ajoute le 
document.
L’impact des engrais à base 
de gaz naturel sur la sécurité 
alimentaire est” considérable”, 
souligne le document ajoutant 
que les rendements des cultures, 
en particulier pour les produits 
de base comme le blé et le riz, 
ont considérablement augmenté 
au cours des dernières décennies 
grâce à l’application d’engrais 
azotés.
Selon le GECF, le  rôle du 
gaz naturel dans la sécurité 
alimentaire mondiale va au-
delà de la production d’engrais 
puisqu’il  est également 
utilisé dans divers aspects des 
secteurs de l’agriculture et de la 
transformation alimentaire.
“L’utilisation du gaz naturel 
dans l’agriculture a également 
des implications économiques 
plus larges. En améliorant la 
productivité agricole, le gaz 

naturel contribue au bien-être 
économique des agriculteurs 
et des communautés rurales. 
Cela a à son tour un impact 
positif sur les économies 
locales et nationales, stimulant 
la croissance économique et le 
développement”, note le GECF 
dans son article.
En outre, la disponibilité 
d’engrais alimentés au gaz 
naturel a des implications sur 
le commerce international des 
produits agricoles.
“Les pays qui ont accès aux 
ressources en gaz naturel 
disposent d’un avantage 
compétitif dans la production 
agricole. Cela peut conduire 
à une augmentation des 
exportations de produits 
agricoles, contribuant ainsi à la 

disponibilité alimentaire et au 
commerce mondial”, explique le 
GECF.
A l’avenir,” le rôle du gaz naturel 
dans l’agriculture et la sécurité 
alimentaire est susceptible 
d’évoluer avec les progrès 
technologiques et l’évolution de 
la dynamique du marché et les 
innovations dans la production 
d’engrais, l’utilisation plus 
efficace du gaz naturel et le 
développement de nouvelles 
technologies agricoles devraient 
renforcer encore le rôle du gaz 
naturel dans le soutien de la 
sécurité alimentaire mondiale”, 
conclut l’article.
A noter que cet article de fond 
a été publié dans le rapport 
mensuel du GECF sur le marché 
du gaz de mars courant.



Le wali, Djellaoui Abdelkader, préside une réunion consacrée 
au réaménagement de la plage ‘’Djnen El Bey’’

ANNABA / NOUVELLE VILLE 
BENAOUDA BENMOSTEFA

La wali-déléguée Ouassila 
Bouhachi pour un engagement 

actif envers le secteur 
de l’éducation 

ANNABA / GENDARMERIE  

NATIONALE

Les gendarmes sensibilisent 
les usagers de la route contre

 les excès de vitesse

À Annaba, les préparatifs 
pour la saison estivale 
vont bon train, entamés 

cette fois-ci plutôt que prévu. 
En effet, le wali   Abdelkader 
Djellaoui  a décidé, en prévision 
de la prochaine saison estivale, 
d'anticiper les choses en 
sillonnant les différentes plages 
du littoral, tel qu’évoqué dans 
nos précédentes éditions. Hier, 
le wali a réuni son staff au 
siège de la wilaya, en présence 
du P/APC de la commune de 
Seraidi en vue d’étudier le projet 
d’aménagement de la grande 
plage de Djnen El Bey. Outre 
l'amélioration de l'éclairage et 
des accès qui mènent vers la 
plage,  l’état actuel de la plage et 
le réaménagement des kiosques 
ont fait l’objet d’un échange 
d’avis lors de cette réunion. Par 
ailleurs, le chef de l'exécutif, 

tout en poursuivant ses  visites 
et ses réunions, a mis l'accent 
sur l'importance des actions 
quotidiennes et ponctuelles 
susceptibles d'améliorer les 
conditions d'accueil des millions 
d'estivants qui choisissent 
Annaba  comme destination pour 
leurs vacances chaque année. 
Dans le même contexte, le  P/
APC de Seraidi  a dernièrement 
signalé  que tous les kiosques 
seront  remplacés par des 
kiosques en bois.
"l'ère de l'étain et du bricolage 
est révolue", a-t-il déclaré   
ajoutant que des kiosques en 
bois seront installés au niveau 
de la plage de Djnen El Bey qui 
est indubitablement le lieu le 
mieux indiqué pour savourer des 
moments agréables durant la belle 
saison au coeur d’un site naturel 
densément boisé, niché sur le 
massif de l’Edough qui nargue 
fièrement la Méditerranée.

Dans le cadre de la mise en œuvre 
de ses engagements envers le 
secteur de l’éducation nationale 

ainsi que le développement de la nouvelle  
ville Benaouda Benmostefa (Ex-Draa 
Errich), la wali déléguée, Ouassila 
Bouhachi, accompagnée de responsables 
locaux et de représentants de l’éducation, 
a récemment entrepris une série de 
visites sur terrain à l’effet d’inspecter 
plusieurs écoles primaires en cours de 
réhabilitation. Ces visites témoignent d’un 
engagement fort envers l’amélioration 
des infrastructures éducatives et du bien-
être des élèves dans la région. Parmi les 
écoles inspectées, nous citerons l’école 
primaire ‘’Bouhali Rabah’’, située dans 
la cité de La Satha, où la wali déléguée 
a inspecté l’avancement des travaux 
dans la rénovation des infrastructures 
scolaires. Par ailleurs, la wali déléguée 

Bouhachi s’est rendue à l’école primaire 
‘’ Ayeb Amar, située à Oued Zied, où elle 
a poursuivi ses inspections. Sa présence 
sur terrain était de s’assurer que les 
moyens nécessaires étaient mobilisés de 
manière adéquate pour garantir la qualité 
des infrastructures éducatives. Cette 
visite démontre clairement de mettre 
à exécution ses engagement envers le 
secteur de l’éducation.
En effet, la réhabilitation des écoles 
primaires revêt une importance 
capitale dans le développement 
éducatif de la région. En investissant 
dans ces infrastructures, les autorités 
locales visent à offrir aux élèves un 
environnement pédagogique propice à 
leur épanouissement scolaire. Ces efforts 
contribuent également à renforcer la 
qualité de l’enseignement et à promouvoir 
l’accès à l’éducation pour tous.

Une campagne contre les accidents  
a  été menée depuis le début de 
ramadhan   par  le regroupement 

de la gendarmerie d’Annaba  au profit   des 
citoyens. Cette campagne a vu la présence 
des gendarmes au niveau des barrages 
fixes et à proximité des sites touristiques. 
Les intervenants ont tenté dans le cadre 
de cette action de prévention de mettre 
l'accent sur le danger  du non-respect du 
code de la route et des accidents qui en 

découlent. "Toutes les mesures sécuritaires 
nécessaires ont été prises en vue de 
garantir la sécurité routière en mobilisant 
toutes les unités relevant du groupement à 
l'instar des sections de sécurité routière et 
de sécurité et d'intervention afin d'assurer 
une surveillance efficace du territoire", 
a précisé notre source. Tous les moyens 
humains et matériels ont été mobilisés 
"pour la réussite de ce plan en adoptant un 
système à même d'assurer une couverture 
totale, ", a ajouté notre source.

Sihem.Ferdjallah
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Les  habitants  de la cité  
Boukhadra-3 relevant de 
la commune d’El Bouni 

sont confrontés à des problèmes 
de  transport qui perturbent leur 
vie quotidienne. Ces résidents 
se voient contraints de parcourir 
de longues distances à pied 
pour accéder à des moyens 
de transport devant les mener 
à leurs destinations. L’un des 
principaux problèmes soulevés 
par les habitants est l’absence de 
stations de bus fixes desservant 
non seulement le centre-ville, 
mais aussi les autres quartiers 
environnants. Cette lacune dans 
le réseau de transport public 

force les habitants à se déplacer 
à pied jusqu’à la station de bus 
la plus proche. Cette situation 
rendue encore plus précaire du 
fait qu’une seule ligne de bus est 
affectée à la cité, un schéma qui 
se révèle clairement insuffisant 
pour répondre aux besoins 
d’une population en constante 

augmentation. Les heures de 
pointe deviennent un véritable 
cauchemar pour les habitants 
qui doivent attendre des heures 
pour à accéder l’unique bus 
disponible, accentuant ainsi 
leur frustration. Face à cette 
défaillance, certains habitants 
se voient contraints de recourir 

aux services de taxis collectifs, 
une solution coûteuse qui pèse 
lourdement sur leurs économies 
déjà précaires. Pire encore, 
certains chauffeurs profitent de 
la situation en appliquant des 
tarifs exorbitants, exploitant 
ainsi la détresse des habitants. 
Face à tous ces désagréments, 
les habitants appellent à une 
intervention rapide des autorités 
compétentes, notamment la 
direction des transports  en vue 
d’augmenter le nombre de bus 
desservant la cité et instituer 
des stations de bus fixes pour 
répondre aux besoins des usagers 
de transport.
Les associations de quartier ont 

déjà pris l’initiative de saisir par 
correspondances les responsables 
concernés, appelant à une action 
immédiate pour résoudre cette 
crise du transport. Elles insistent 
sur la nécessité de mettre en 
place des solutions durables qui 
garantissent des déplacements 
fluides et accessibles à tous les 
habitants, soulageant ainsi leur 
quotidien. 
En espérant que leurs appels 
seront pris en charge, et qu’une 
solution rapide soit enfin 
trouvée pour remédier à cette 
crise persistante, les habitants 
de Boukhadra 3 continuent à 
supporter tous ces désagréments 
liés au transport public.  

Récemment, les autorités  
d’Annaba ont souligné 
la nécessité d’achever le 

processus de raccordement au 

gaz naturel, le taux des travaux  
a atteint 80  %, en attendant 
que le projet soit élargi pour 
atteindre les zones reculées. 
Notons que plusieurs localités 

situées à El Chorfa et d’El 
Eulma ont bénéficié du projet de 
raccordement au gaz naturel, en 
sus des travaux de  préparation 
et intervention internes. Ce 

processus s’inscrit dans le cadre   
du développement dans les 
zones d’ombre, en particulier les 
zones résidentielles négligées 
qui se plaignent du manque de 

gaz naturel, ce qui engendre des 
désagréments  obligeant ainsi 
les citoyens à recourir à des 
bonbonnes de gaz butane, surtout 
pendant la saison hivernale.

ANNABA / SERAIDI

Lancement des travaux
 de bitumage des chaussées 

à la cité Dar Smir

ANNABA / ENVIRONNEMENT

Les habitants de Sidi Amar
 se plaignent de la stagnation 

des eaux usées

ANNABA / TRANSPORT

Les habitants de Boukhadra-3 en quête d’une solution face 
aux problèmes de transport

ANNABA / ENERGIE

Les autorités soulignent la nécessité d’achever le projet 
de raccordement du réseau de gaz naturel

La route de la cité Dar Smir située au 
niveau de la commune de Seraidi 
a été  enfin réhabilitée. En effet, 

après les maintes plaintes des habitants 
dénonçant l’état dégradant des chaussées 
de cette cité en manque d’entretien 
et de maintenance, compliquant ainsi 
l’accès aussi bien aux piétons qu’aux 
automobilistes, les travaux de réfection 
et de réhabilitation des chaussées  ont 
été entamés  sous la supervision des 
services de l’APC de Seraidi, notamment 

le P/APC. En effet, les opérations 
d’entretien ont été  lancées, hier, au 
niveau des routes de la cité Dar Smir. Le 
bon état de ces infrastructures contribue 
largement à réduire le taux des sinistres 
et des accidents permettant ainsi une 
meilleure fluidité de la circulation et 
une sécurité pour les déplacements des 
piétons et automobilistes. Cela permettra 
également d’atténuer les risques causés 
par les inondations lors des intempéries. A 
signaler, que  certains habitants souffraient 
depuis belle lurette de la dégradation 
avancée du réseau routier.

Les habitants de plusieurs quartiers 
de la commune de Sidi Amar,  ont 
interpellé les services communaux, 

pour une intervention immédiate 
concernant le problème de la stagnation 
des eaux usées, résultant de la défectuosité 
des conduites d’évacuation, laissant 
se répandre  des odeurs nauséabondes. 
Selon les habitants, cette situation 
qui perdure depuis quelque temps est 
devenue insupportable. En effet, les 
regards d’égout débordent souvent de 
leurs eaux usées, vu la saturation des 
réseaux complètement saturés, en plus 
des canalisations obsolètes qui déversent 
des eaux usées accompagnées d’odeurs 
désagréables jusqu’à l’intérieur des foyers 
des habitants qui respirent ces émanations 

infectes.Le réseau d’assainissement 
est complètement obstrué depuis 
plusieurs mois, sans oublier le système 
d’évacuation dont les eaux usées ont 
déjà inondé les caves d’immeuble. Bien 
entendu, ces eaux stagnantes suscitent la 
crainte des habitants au sujet des risques 
de maladies à transmission hydrique et 
des conséquences néfastes sur la santé 
publique. Les lieux sont ainsi propices à 
la prolifération de toute sorte d’insectes 
rampants et volants qui envahissent la 
cité.
Face à cette situation affligeante qui ne 
cesse de persister, les résidents de cette 
localité sollicitent l’intervention les 
responsables de l’environnement pour 
une prise en charge de leur doléance.

Imen.B
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Dans le cadre de ses 
efforts continus pour 
assurer la protection de 

l’environnement et permettre 
une gestion responsable des 
déchets, la municipalité de Sidi 
Amar a initié une campagne de 
sensibilisation. Cette initiative, 
intitulée sous le slogan :« 
Ensemble pour éliminer les 
déchets d’emballages », a vu 

la participation active de la 
direction de l’environnement, 
mobilisée dans cette 
optique pour sensibiliser 
les commerçants locaux sur 
l’importance de respecter les 
règles de collecte des emballages 
en carton et en plastique. La 
campagne a été conçue pour 
éduquer et encourager les 
commerçants à adopter des 
pratiques respectueuses de 

l’environnement en matière de 
gestion des déchets, notamment 
en ce qui concerne les 
emballages de produits. Les 
déchets d’emballage, tels que 
les cartons et les plastiques, 
constituent une part importante 
des déchets générés au quotidien, 
et leur mauvaise gestion peut 
engendrer  des répercussions 
néfastes sur l’environnement, la 
santé publique et la durabilité des 

ressources naturelles.
Ainsi, les équipes de 
sensibilisation ont rencontré 
les commerçants de différents 
secteurs pour les informer sur 
les conséquences de la pollution 
par la présence des déchets 
d’emballage et les encourager 
à adopter des pratiques plus 
responsables. Des conseils 
pratiques ont été dispensés sur 
la manière de trier et de recycler 

les matériaux recyclables, ainsi 
que sur les moyens de réduire le 
volume des déchets générés à la 
source.

 ANNABA / SIDI AMAR             

Campagne de sensibilisation sous le slogan : ‘’Ensemble 
pour un environnement sans déchets d’emballages’’

Sara.Y

Les vacances scolaires 
coïncidant avec les 
derniers jours du mois 

de Ramadhan ont déclenché le 
compte à rebours pour la fête de 
l’Aïd-El-Fitr comme en témoigne 
l’ardeur commerciale constatée 

au niveau des magasins, 
particulièrement ceux spécialisés 
dans le prêt-à-porter pour enfants. 
Apres l’autorisation des soldes 
accordée par la direction du 
commerce, plusieurs magasins 
ont  affiché des promotions avec 
des prix captivants à quelques 

jours de cette fête religieuse qui 
marque la rupture d’un mois de 
jeûne. A l’entame de troisième 
semaine du mois de Ramadhan, 
la fièvre des achats des habits 
est déjà montée d’un cran. Un 
véritable rush est observé sur 
les magasins de vêtements pour  

femme et enfants. Dès la fin de 
la prière des Tarawih et jusqu’à 
une heure tardive de la nuit, les 
parents, accompagnés de leurs 
bambins se bousculent dans les 
boutiques, magasins et autres 
grandes surfaces spécialisées 
dans l’habillement et chaussures.

ANNABA / COMMERCE             

Engouement sur les boutiques après el Iftar suite aux  
rabais autorisés par la DCP

Imen.B

Les vents violents qui 
ont affecté la région de 
Biskra, dans la nuit de 

mardi à mercredi, ont causé 
l’effondrement d’un mur, 
provoquant le décès d’une 
personne et occasionnant de 
graves blessures à deux autres, 
a-t-on appris auprès de la 
Protection civile.
Le lieutenant Taki-Eddine 
Gouasmia, responsable de la 
cellule d’information de la 

direction de wilaya de ce corps 
constitué, a précisé que les 
vents particulièrement violents 
enregistrés dans la wilaya de 
Biskra sont à l’origine de la 
chute d’un mur du 2ème étage 
d’un immeuble récemment 
construit dans la cité Messaoudi-
Mustapha de Biskra, entraînant 
la mort d’un homme de 24 ans et 
blessant grièvement deux autres.
Les éléments de la Protection 
civile sont intervenus pour 

déposer le corps de la victime 
décédée à la morgue de l’hôpital 
public “Bachir-Bennacer” du 
chef-lieu de wilaya et évacuer les 
blessés au service des urgences 
du même établissement de santé, 
a encore indiqué la même source.
Les services de sécurité 
territorialement compétents 
ont ouvert une enquête pour 
déterminer les circonstances de 
l’accident.

PERTURBATIONS MÉTÉOROLOGIQUES À BISKRA:              

Un mort et 2 blessés graves suite à l’effondrement d’un mur

Les zones humides de la 
wilaya de Batna vivent un 
retour en force des oiseaux 

d’eau migrateurs à la faveur des 
précipitations enregistrées dans la 
région au début de l’année 2024, 
ont affirmé, mardi, des cadres du 
parc national de Belezma et de la 
Conservation des forêts.
La cheffe de la section de Batna du 
Réseau national d’observateurs 
ornithologues algériens, et 
responsable du service de la 

protection de la faune et de la 
flore du Parc national Belezma, 
Hind Samaï, a indiqué que “15 
zones humides sur un total de 26 
ont été visitées par 6.399 oiseaux 
d’eau répartis en 34 espèces, 
selon le dénombrement hivernal 
effectué en janvier 2024, contre 
1.966 oiseaux d’eau décomptés 
en 2023”.
Les conditions favorables 
créées dans ces zones, au cours 
de l’année 2024, ont permis, 

selon Mme Samaï, un “retour 
significatif” des oiseaux, en 
particulier les tadornes de 
Belon (1.795 individus) et la 
sarcelle d’hiver (1.121), qui 
constituaient les deux espèces 
dominantes dans les différentes 
zones humides de Batna, dans 
le chott Gadaïne situé entre les 
communes d’Ain Yagout, de 
Lazrou et de Seriana, ainsi que 
dans la zone d’El Merdja, dans la 
commune de Boulhilet.
“Ce qui est exceptionnel, cette 
année, c’est l’observation, 
pour la première fois depuis le 
début du dénombrement des 
oiseaux d’eau migrateurs dans 
la wilaya de Batna, d’une espèce 
dénommée Nette Rousse, canard 
de 53 à 58 cm de long avec une 
envergure de 84 à 88 cm”, a-t-
elle dit.
Le chef du bureau des espèces 

protégées et des activités 
cynégétiques de la Conservation 
des forêts de Batna, et responsable 
régional du Réseau national 
des observateurs ornithologues 
algériens pour la région 3 du 
Nord-est algérien, Redouane 
Abdenabi, a également fait part 
de la présence, cette année, 
et pour la première fois, d’un 
oiseau connu sous le nom de 
Barge à queue noire, découvert 
en ce mois de mars lors d’une 
excursion de terrain en dehors 
de la période de dénombrement 
hivernal des oiseaux.
Cet oiseau, repéré dans les 
zones humides de Boulhilat, 
est une espèce aquatique 
nichant en Europe centrale et 
figurant sur la liste rouge de 
l’Union internationale pour la 
conservation de la nature (UICN) 
car ses effectifs diminuent 

en raison, notamment, de la 
pollution de l’eau, a noté M. 
Abdenabi.
“En tant qu’amoureux de la nature 
et des oiseaux, nous cherchons, 
non seulement à les décompter 
pendant la période hivernale, 
mais aussi à surveiller leur 
présence dans les zones humides 
tout au long de l’année, tout en 
observant, dans leurs rangs, les 
transformations générées par le 
changement climatique”, a-t-il 
encore indiqué.
Cela permet, a-t-il ajouté, 
d’enrichir la base de données 
de la conservation des forêts et 
de suivre l’évolution des plans 
d’eau, du nombre d’oiseaux et des 
espèces annuellement attirées, 
et de réfléchir aux moyens de 
préserver leur biodiversité et de 
sensibiliser à leur importance 
pour l’équilibre écologique.

BATNA :              
Retour en force des oiseaux migrateurs dans les zones humides



La goutte, une maladie fréquente largement sous-traitée

En Turquie, la candidature symbolique de Gültan Kisanak, 
figure politique kurde incarcérée depuis sept ans

Ce rhumatisme inflammatoire 
touche 1 % de la population 
française, et jusqu’à 14,5 

% des habitants de Polynésie 
française. Alors qu’il existe un 
médicament très peu onéreux qui 
contrôle la maladie, seulement un 
tiers des patients en bénéficie, selon 
le monde fr.
La goutte, cette maladie fréquente 
et pourtant négligée. « Elle touche 
1 % de la population française, 
mais reste sous-traitée en médecine 
de ville. Et, dans les cursus de 
santé, elle n’est pas suffisamment 
enseignée, déplore le professeur 
Pascal Richette, chef du service 
de rhumatologie de l’hôpital 
Lariboisière (AP-HP, Paris). Le 
regard sur cette affection doit 
changer. »
Les 21 et 22 mars, près de 
750 rhumatologues français se 
rassemblaient à la Maison de la 

chimie, à Paris, pour faire le point 
sur les avancées du domaine. Parmi 
les affections examinées : la goutte, 
le plus fréquent des rhumatismes 
inflammatoires. La maladie résulte 
d’un excès d’acide urique dans 
le sang : lorsque son taux excède 
420 micromoles/litre, il forme 

des cristaux dans les articulations, 
souvent à la base du gros orteil. 
D’où une réaction inflammatoire 
et des crises intermittentes « 
épouvantablement douloureuses », 
souligne Pascal Richette.
Les études épidémiologiques 
restent rares. En 2020, une équipe 

britannique estimait la prévalence 
comprise entre 1 % et 6,8 % selon 
les régions du monde. La maladie 
touche environ huit hommes pour 
deux femmes et se déclare souvent 
à la quarantaine.
En France, le nombre d’individus 
atteints était estimé à 600 000 en 
2014. Depuis, « on peut s’attendre 
à une augmentation, estime Pascal 
Richette, car l’indice de masse 
corporelle n’a cessé d’augmenter, 
tout comme la fréquence des 
comorbidités ». Certaines maladies 
chroniques, en effet, favorisent la 
goutte : insuffisance rénale, diabète, 
obésité, hypertension artérielle, 
hyperlipidémie, insuffisance 
cardiaque… Autre facteur de risque 
: la prise de médicaments comme 
certains diurétiques.
Mutations de certains gènes
Historiquement, la goutte a été 
associée aux excès alimentaires 

et à l’abus d’alcool. Hippocrate le 
premier, au Ve siècle avant notre 
ère, a relevé le lien entre les crises 
d’« arthrite des riches » et une 
alimentation excessive. De fait, un 
régime riche en purines, molécules 
très abondantes dans la viande 
rouge, le gibier, la charcuterie, 
certains poissons, mais aussi dans 
des alcools, dont la bière, favorise 
l’élévation du taux d’acide urique 
dans le sang (hyperuricémie). Non 
sans logique : l’acide urique est le 
produit final de la dégradation des 
purines.
Pour autant, plusieurs études 
récentes conduisent à relativiser 
l’importance de l’alimentation. 
Selon une méta-analyse de 2018, 
le poids des variants génétiques 
serait 80 fois plus important que 
celui du régime alimentaire chez les 
Américains d’origine européenne.

Emprisonnée depuis sept 
ans dans le cadre du 
procès dit « de Kobané », 

cette figure de la politique kurde 
a été nommée tête de liste par le 
parti prokurde du DEM à Ankara. 
Une candidature qui a le mérite 
de rappeler sa mémoire, selon le 
monde fr.
Gültan Kisanak, c’est le courage 
qu’on voudrait avoir si l’on 
n’était bon qu’à ça. Femme 
politique d’une espèce rare, 
drôle et caustique comme pour 
tenir à distance la noirceur 
de ce qui se joue devant elle, 
l’ancienne maire de Diyarbakir, 
la métropole kurde du sud-est 
de la Turquie, est une détenue à 
part, incarcérée dans une prison 

de haute sécurité et candidate 
aux élections municipales de 
ce 31 mars. Elle n’est pas la 
première dans la longue histoire 
carcérale turque. Ni certainement 
la dernière. Mais son cas est un 
des plus emblématiques des 
dysfonctionnements de la justice 
et de la violence d’Etat.
La période maximale de détention 
de Gültan Kisanak, emprisonnée 
depuis sept ans dans le cadre du 
procès dit « de Kobané », a expiré 
voilà plus de quatre mois. Selon 
la loi turque, elle devrait être 
libérée sur-le-champ. Ce qui n’est 
pas le cas, malgré les demandes 
répétées de ses avocats. Alors 
qu’en janvier, devant ses juges, 
elle organisait une énième fois sa 

défense, son nom a été annoncé 
comme tête de liste pour la mairie 
d’Ankara, la capitale, par le parti 
prokurde DEM (ancien HDP, 
Parti démocratique des peuples). 
Une candidature à tout le moins 
symbolique, mais qui a le mérite 
de rappeler sa mémoire. Une 
mémoire sans âge, les autorités 
ont refusé qu’un photographe lui 
tire le portrait pour les affiches de 
campagne.
Enseignante, journaliste, 
féministe, mère d’un enfant et 
députée, Gültan Kisanak est l’un 
des noms les plus importants de 
la politique kurde en Turquie. 
L’écrivaine Oya Baydar dit d’elle 
qu’elle « est une blessure sur 
notre conscience et un miroir de 

nos péchés historiques ».
Déjà arrêtée en 1980, après 
le coup d’Etat militaire du 12 
septembre, elle passe deux ans 
dans la tristement célèbre prison 
numéro 5 de Diyarbakir, que le 
quotidien britannique The Times 
désignera comme étant l’une des 
dix pires au monde. Elle y sera 
torturée, comme des centaines 
d’autres détenus. Elle côtoiera les 
morts et les traumatismes. Plus 
tard, elle dira : « Les putschistes 
voulaient capturer l’âme des 
Kurdes, surtout avec les atrocités 
commises dans la prison de 
Diyarbakir. Mais cela a provoqué 
l’effet inverse et déclenché un 
mouvement de défense de notre 
dignité. »

Elue à la tête de Diyarbakir en 
2014
En 1991, elle rejoint le journal 
Güneş avant de collaborer 
à différents quotidiens et 
magazines de gauche prokurde. 
Tout juste trentenaire, elle 
s’implique dans les mouvements 
des femmes, importants dans 
la région. Et travaille un temps 
comme consultante pour la 
municipalité de Diyarbakir. 
Aux élections de 2007, Gültan 
Kisanak est élue députée sur une 
liste indépendante et se fait très 
vite remarquer avec sa rhétorique 
sur la nécessité d’un changement 
d’approche sur la question kurde. 
L’heure est encore à l’ouverture 
et aux négociations avec Ankara.

Le premier ministre, qui 
convoque un séminaire 
gouvernemental mercredi 

sur le thème de l’emploi, répète 
que le travail doit « toujours 
mieux payer » que l’inactivité, 
alors que c’est déjà le cas, sauf 
rares exceptions. Un langage 
musclé sur les précaires, visant à 
parler à la « France qui travaille 
», selon le monde fr.
Depuis son arrivée à Matignon, 
Gabriel Attal en a fait l’un 
de ses marqueurs. Il le répète 
comme un mantra. « Le travail 
doit toujours mieux payer que 
l’inactivité », assène le premier 
ministre. Cette petite phrase en 
forme de slogan a été prononcée 
lors de sa déclaration de 
politique générale à l’Assemblée 
nationale, le 30 janvier, puis face 
aux salariés d’une entreprise de 

la métallurgie – Numalliance –, 
à l’occasion d’un déplacement 
dans les Vosges, le 1er mars. 
Dans son esprit, il s’agit de 
rendre « notre modèle social 
plus efficace et moins coûteux 
», dans un contexte d’économies 
budgétaires. Le chef du 
gouvernement entend également 
lancer un message aux classes 
moyennes, « ces Français de 
l’entre-deux, qui gagnent un 
peu trop pour toucher des aides 
», mais pas assez « pour être à 
l’aise ».
Cette préoccupation devait 
constituer l’un des thèmes du 
séminaire, organisé mercredi 
27 mars à l’hôtel Matignon 
en présence de la plupart des 
ministres. Initialement, cette 
rencontre avait vocation à 
plancher – entre autres – sur les 

résultats d’une négociation entre 
partenaires sociaux, qui aurait 
dû prendre fin la veille. Mais 
les syndicats et le patronat ont 
décidé de prolonger jusqu’au 8 
avril leurs discussions « pour un 
nouveau pacte de la vie au travail 
» (emploi des seniors, prévention 
de l’« usure professionnelle 
», etc.). Pour autant, il n’était 
pas exclu que M. Attal fasse 
des annonces en lien avec ces 
pourparlers, mercredi soir, lors 
du journal télévisé, sur TF1. 
Depuis plusieurs mois, l’exécutif 
communique avec insistance sur 
le projet d’une nouvelle réforme 
de l’assurance-chômage, qui 
se traduirait, une fois de plus, 
par un durcissement des règles 
en raccourcissant la durée 
d’indemnisation – notamment 
aux dépens des seniors.

Le leitmotiv du premier ministre 
renvoie à des problématiques 
anciennes, comme le rappelle 
Yannick L’Horty, professeur 
d’économie à l’université 
Gustave-Eiffel. « Dans le 
passé, il a pu arriver que des 
personnes sans emploi touchent 

des prestations dont le montant 
était temporairement supérieur 
à ce qu’elles auraient perçu si 
elles avaient repris un poste 
», affirme-t-il. « Avant le 
changement de mode de calcul 
de l’indemnisation, décidé en 
2019, 
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GABRIEL ATTAL ET LA « THÉORIE DU CHÔMAGE VOLONTAIRE » : 

un argument discutable pour attirer les classes moyennes



Une attaque à Rafah «n’est pas le moyen» de vaincre le Hamas, 
déclare l’envoyé américain au Conseil de sécurité de l’ONU

Un groupe lié au Hamas affirme qu’une frappe a tué 
sept personnes dans le sud du Liban

A Gaza, des habitants affamés se battent 
pour une boîte de thon

Les États-Unis ont une 
nouvelle fois exhorté 
Israël à renoncer à son 

projet de mener une opération 
terrestre de grande envergure 
à Rafah, où plus de 1,5 million 
de Palestiniens déplacés se 
sont réfugiés après des mois de 
combats à Gaza.
«Nous partageons l’objectif 
d’Israël de vaincre le Hamas, 
mais une opération militaire 
terrestre de grande envergure 
à Rafah n’est pas le moyen 
d’y parvenir», a affirmé mardi 
l’ambassadeur américain 
Robert Wood au Conseil de 
sécurité de l’ONU.
«Cela risque de tuer davantage 

de civils et de perturber encore 
plus l’acheminement de l’aide 
humanitaire. C’est pourquoi 
nous conseillons à Israël de 
trouver une meilleure solution.»
M. Wood a également indiqué 
que Washington s’efforçait 
d’accroître considérablement 
l’aide humanitaire à Gaza, 
«où les civils dans le besoin 
ne reçoivent pas suffisamment 
d’aide».
«La réalité, c’est que des 
enfants meurent de faim parce 
que l’aide humanitaire ne peut 
pas leur parvenir», a-t-il fait 
remarquer.
«Aucun enfant ne devrait 
mourir de malnutrition à 

Gaza ou ailleurs. La totalité 
de la population de Gaza est 
confrontée à des niveaux élevés 
d’insécurité alimentaire aiguë.»
Après cent soixante-dix jours 
de combats entre Israël et le 
Hamas, le Conseil de sécurité 
de l’ONU a adopté lundi la 
résolution 2728, appelant à une 
cessation des hostilités pendant 
le mois sacré, conduisant «à un 
cessez-le-feu durable et viable».
En outre, la résolution appelle 
le Hamas et les autres groupes 
de combattants à libérer tous les 
otages enlevés le 7 octobre.
Elle exige par ailleurs que 
toutes les parties au conflit 
«respectent les obligations qui 

leur incombent en vertu du 
droit international à l’égard de 
toutes les personnes qu’elles 
détiennent» et met l’accent 
sur «la nécessité urgente 

d’accroître l’acheminement 
de l’aide humanitaire et de 
renforcer la protection des civils 
dans l’ensemble de la bande de 
Gaza».

Une organisation 
libanaise liée au 
mouvement islamiste 

palestinien Hamas a annoncé 
mercredi la mort de sept 
personnes dans une frappe 
nocturne survenue dans le sud 
du Liban.
Un responsable du groupe Jamaa 
Islamiya a déclaré à l’AFP sous 
couvert d’anonymat, car non 
autorisé à parler à la presse, 
que “sept secouristes” ont été 
tués dans une frappe contre un 
centre d’urgence à Habariyeh, 
près de la frontière avec Israël.
Plusieurs groupes au Liban 
dirigent des centres de santé et 

des opérations d’intervention 
d’urgence.
Des secouristes de Jamaa 

Islamiya ont déclaré dans un 
communiqué que des personnes 
avaient été tuées - sans préciser 

leur nombre - et ont qualifié la 
frappe de “crime odieux”.
Un autre responsable de Jamaa 
Islamiya, qui a également 
requis l’anonymat, a rapporté 
qu’une dizaine de sauveteurs 
se trouvaient dans le centre 
d’urgence au moment de la 
frappe, et que des corps étaient 
en train d’être retirés des 
décombres du bâtiment.
Depuis le début de la guerre le 7 
octobre entre Israël et le Hamas 
dans la bande de Gaza, des 
alliés du mouvement islamiste 
palestinien - en particulier le 
Hezbollah libanais - procèdent 
à des échanges de tirs quasi 

quotidiens avec les forces 
israéliennes le long de la 
frontière sud du Liban.
Le Hezbollah dit procéder à des 
attaques en soutien au Hamas.
Israël, de son côté, s’en est 
pris au Hezbollah et à des 
responsables du Hamas présents 
sur le sol libanais.
Avant cette frappe, au moins 
331 personnes avaient été tuées 
au Liban - des combattants 
du Hezbollah pour la plupart, 
mais aussi a minima 57 civils 
- dans ces échanges de feu 
transfrontaliers en près de six 
mois, selon un décompte de 
l’AFP.

Un avion militaire a 
survolé lundi les ruines 
de la ville de Gaza, 

larguant dans son sillage des 
dizaines de parachutes noirs 
remplis d’aide alimentaire 
guettée par des habitants 
affamés.
Au sol, où presque aucun 
bâtiment en vue n’est encore 
debout, des hommes et des 
jeunes garçons se précipitent 
vers la plage où la plupart des 
sacs d’aide semblent avoir 
atterri.
Des dizaines d’entre eux se 
bousculent et se battent pour 
atteindre la nourriture, des 
mêlées se forment le long des 
dunes jonchées de décombres.
“Des gens meurent juste pour 
avoir une boîte de thon”, lance 
Mohamad al-Sabaawi, portant 
un sac presque vide sur son 

épaule, au côté d’un jeune 
garçon.
“La situation est tragique, 
comme si nous étions en pleine 
famine. Que pouvons-nous 
faire ? Ils se moquent de nous 
en nous donnant une petite 
boîte de thon”, ajoute-t-il.
L’agence de l’ONU pour les 

réfugiés palestiniens (Unrwa) a 
annoncé la veille être désormais 
formellement interdite par 
Israël de toute livraison 
d’aide alimentaire dans le 
nord de la bande de Gaza. Les 
parachutages constituent l’un 
des rares moyens d’acheminer 
de la nourriture aux habitants 

de ce petit territoire plongé dans 
une grave crise humanitaire.
Les Etats-Unis, la France et la 
Jordanie font partie des pays 
qui procèdent à ces largages 
destinés aux personnes vivant 
dans les ruines de ce qui était 
naguère la plus grande ville du 
territoire assiégé par Israël.
Mais cette aide est insuffisante, 
ont indiqué à l’AFP des 
équipages ayant participé à ces 
parachutages. Le lieutenant-
colonel Jeremy Anderson, de 
l’armée de l’air américaine, a 
ainsi reconnu au début du mois 
que l’aide que son équipage 
avait pu larguer n’était qu’une 
“goutte d’eau dans l’océan” par 
rapport à ce qui était nécessaire.
Une boîte pour «18 personnes»
Les parachutages ont aussi 
provoqué des drames 
récemment. Cinq personnes au 

sol ont été tuées par un largage 
et dix autres blessées, selon un 
médecin de Gaza.
Les appels se sont multipliés 
pour qu’Israël, qui de son côté 
blâme l’ONU, assouplisse 
ses restrictions sur l’aide et 
ouvre davantage de points de 
passage vers Gaza. Selon les 
Nations unies, avant la guerre, 
au moins 500 camions entraient 
quotidiennement, il y en a 
environ 150 aujourd’hui, selon 
l’ONU.
“Les Palestiniens de Gaza ont 
désespérément besoin de ce 
qui leur a été promis: un flot 
d’aide, pas des gouttes”, a 
déclaré dimanche le secrétaire 
général de l’ONU, Antonio 
Guterres, après avoir visité le 
poste-frontière séparant Rafah, 
au sud de la bande de Gaza, de 
l’Egypte.
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EN :
Benzia consolide sa place dans les plans de Petkovic

Un an après ses débuts :
Ait Nouri confirme ses qualités techniques intrinsèques

Petkovic – In game management : Capacités avérées

L’un des joueurs les 
plus mémorables de 
cette date FIFA, si ce 

n’est le plus mémorable, est 
bien Yassine Benzia. Convoqué 
pour la toute première fois en 
sélection depuis plus de 5 ans, 
l’attaquant algérien de 29 ans a 
été un pur régale durant les deux 
matchs des Fennecs de ce mois 
de mars, décisif lors de 4 des 6 
buts marqués par l’Algérie !
On peut dire que Vladimir 
Petkovic a misé sur le bon 
étalon en convoquant Yassine 
Benzia ! Absent des radars de 
la sélection depuis sa dernière 
apparition contre le Togo en 
novembre 2018 (où il avait 
été excellent !), le joueur du 
Qarabag FK (Azerbaïdjan) a 
fait un retour sensationnel sous 
les couleurs des Verts. Concerné 
par les deux rencontres, l’ancien 
pensionnaire du LOSC a été 
dans un premier temps très bon 
contre la Bolivie, marquant un 
but lors de la rencontre, mais 
c’est surtout contre l’Afrique du 

Sud, que sa performance à mis 
tout le monde d’accord.
Benzia a été ingérable pour les 
Bafana Bafana, se montrant 
très dangereux pour la défense 
adverse. En effet, le joueur 
algérien a été directement 
impliqué dans les trois buts 
algériens marqués mardi soir 
au stade Nelson Mandela, deux 
fois en tant que buteur, une fois 
passeur pour Yacine Brahimi. 
Beaucoup restent jusqu’à l’heure 
choqués par le but phénoménal 
du Fennec, qui d’un coup, leva 
le ballon du pied droit suite à un 
service de Bakrar, et enchaîna 
d’un incroyable et inattendu 
ciseau acrobatique du pied 
gauche, égalisant pour l’Algérie 
(3-3) et couronnant son retour 
en sélection comme il se doit.

Petkovic ne va plus s’en 
passer

Très satisfait du rendement 
de Benzia durant ce stage, 
le sélectionneur de l’équipe 
nationale Vladimir Petkovic 
risque bien de faire du joueur 

un indispensable de ses futures 
listes. “Benzia a fait un match 
fantastique et il a été récompensé 
par ce magnifique but. Il s’en 
rappellera sûrement pendant 
longtemps. Il a beaucoup 
alterné avec Brahimi sur le 
terrain et je ne m’attendais pas 
à ce niveau des deux joueurs“, a 
déclaré le driver d’El Khadra en 
conférence de presse.
Benzia s’est bien entendu lui 
aussi exprimé après le match, lui 
aussi visiblement très satisfait 
de son retour gagnant en 
sélection. “On est revenu dans 
le match et nous sommes encore 
en train d’apprendre avec le 
nouveau coach. C’était un bon 
match contre une bonne équipe 
d’Afrique du Sud, qui a fait une 
belle CAN. Merci à tous les 
supporters, ma famille et tous 
ceux qui sont venus au stade. On 
va travailler le maximum pour 
rendre fier et heureux le peuple 
algérien”, a confié le joueur 
algérien.

On peut dire que l’arrivée 
de Gary O’Neil sur le 
banc de Wolverhampton 

a boosté le latéral gauche de 22 
ans, l’Algérien Rayan Ait Nouri 
qui ne cesse de montrer toutes 
ses qualités balle aux pieds et 
surtout son abattage sur les 
terrains aussi bien sur le plan 
défensif qu’offensif.
D’ailleurs, après avoir été 
l’homme du match en quart 
de finale de la FA Cup contre 
Coventry City, Rayan Ait 
Nouri a été l’auteur d’un travail 
monstrueux fourni durant la 
totalité du dernier match amical 
de l’Algérie face à la redoutable 

sélection sud-africaine (3-3) 
sur la pelouse du stade Nelson 
Mandela d’Alger.
En effet, titularisé par Vladimir 
Petkovic, Ait Nouri a fourni un 

grand match surtout lorsque le 
sélectionneur national a décidé 
d’incorporer Hadjam à la place 
d’Aouar (73’), cela a permis à 
Ait Nouri d’évoluer plus libéré 

en étant déchargé des taches 
défensives. Avec sa finesse 
technique, Ait Nouri a fait 
montrer à ses adversaires sud-
africains des vertes et des pas 
mûres avec ces incursions très 
dangereuses les unes que les 
autres, sur son flanc gauche.

Le nouveau chouchou 
du public

Ait Nouri s’est montré au top de 
sa forme, et surtout très confiant 
balle au pied. Encore faut-il 
aussi noter sa finesse sur le plan 
technique. Un vrai régal pour les 
yeux. D’ailleurs, même lors du 
premier match amical contre la 
Bolivie (3-2) pour les Verts, où, 

Ait Nouri s’est illustré par des 
mouvements constants montrant 
son énorme apport devant, avec 
ses talents offensifs de grande 
qualité. Ceci, bien évidemment, 
sans compter sur ses qualités 
indispensables en défense.
À rappeler enfin, que depuis 
sa première sélection avec 
l’Algérie, le 23 mars 2023, 
contre le Niger, Ait Nouri s’est 
vite familiarisé avec les Verts 
en intégrant aussi facilement 
l’ambiance du groupe. A 
seulement 22 ans, il est déjà 
devenu un joueur indispensable 
et sur lequel on peut compter 
pour les années à venir.

Pour ses débuts sur le banc 
de l’équipe nationale, 
Vladimir Petkovic a battu 

la Bolivie (3-2) et fait match 
nul (3-3) face à l’Afrique du 
Sud dans le tournoi FIFA Series 
2024 abrité par l’Algérie. Au 
cours de ses deux rencontres 
amicales, on a pu voir des Verts 
à réaction qui sont parvenus à 
reprendre l’ascendant sur leurs 
adversaires et revenir dans la 
marque grâce aux réajustements 
et changements du sélectionneur. 
D’ailleurs, cette faculté aurait 
été salvatrice lors de la CAN 
2023 sous les ordres de Djamel 
Belmadi, entraîneur sortant.
Il était évidemment tôt pour 
s’attendre à ce que les Fennecs 
aient un jeu bien léché et 
cohérent avec l’arrivée toute 
fraîche d’un nouveau driver. Le 

manque d’automatismes était 
visible sur certaines séquences. 
Notamment dans l’entre-jeu 
et en défense où tout n’a pas 
fonctionné parfaitement.
L’EN a du travail à faire pour 
exploiter au maximum le 
potentiel humain duquel Petkovic 
reste convaincu. D’ailleurs, on 
a pu voir qu’il commence un 
peu à connaître les qualités de 
ses joueurs. Le replacement, un 
peu plus haut, de Rayan Aït-
Nouri pour densifier le milieu 
de terrain en témoigne. En 
effet, ce réajustement a permis 
de reprendre le dessus dans le 
secteur médian et apporter un 
plus offensivement. Tout comme 
la substitution de Mohamed 
El-Amine Amoura, blessé, par 
Ahmed Kendouci qui a donné du 
rééquilibre et du tempo dans le 

cœur du jeu.
L’adaptabilité africaine 

en grand défi
S’il a été plus dans la réactivité 
pour les deux tests de mars, 

le successeur de Djamel 
Belmadi envisage de donner 
un véritable style de jeu à El-
Khadra prochainement. “Le plus 
important pour nous c’est notre 

façon de jouer sur le terrain. Je 
ne regarde pas trop l’adversaire. 
Certes on doit bien connaître 
l’adversaire. Mais ce n’est pas ça 
qui va changer notre vision sur 
le football. Il y a des situations 
qui peuvent changer comme 
l’état du terrain, la chaleur mais 
on doit s’habituer à toutes ces 
conditions”, prévoit-il.
Pour l’entame de son aventure 
aux commandes techniques des 
Guerriers du Désert, le Bosnien 
a montré une certaine capacité 
à changer le cours d’un match 
et rectifier le tir des mises en 
place de départ qui était, il faut 
le relever, pas bonnes. Cet acquis 
de pouvoir reprendre l’ascendant 
reste important pour les Verts en 
attendant la confirmation sur les 
court et moyen termes.
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Le Bayern Munich envisage un duo 
Zinedine Zidane-Franck Ribéry pour son banc

Argentine, la nouvelle sortie incroyable de Messi 
sur sa retraite

L’AC Milan attend 100 M€ pour Theo Hernandez

En quête d’un nouveau 
coach pour la saison 
prochaine, le Bayern 

Munich envisage plusieurs 
solutions. L’une d’elles mène au 
tandem Zidane-Ribéry.
Le 21 février, le Bayern Munich 
et Thomas Tuchel ont annoncé 
la fin de leur collaboration à 
l’issue de la saison 2023-24. 
«Le FC Bayern Munich et 
l’entraîneur Thomas Tuchel ont 
décidé conjointement de mettre 
fin à la collaboration, qui devait 
initialement expirer le 30 juin 
2025, le 30 juin 2024. C’est 
le résultat d’une conversation 
amicale entre le PDG Jan-
Christian Dreesen et Thomas 
Tuchel», pouvait-on lire sur le 
communiqué de presse publié 
par les Bavarois. Moins d’un 
an après son arrivée à Munich, 

TT, qui avait été choisi pour 
remplacer Julian Nagelsmann, a 
échoué.
Outre des résultats décevants, 
l’attitude du technicien allemand 
a crispé du monde au club, 
notamment du côté des joueurs. 
D’un commun accord, les deux 
parties ont donc décidé de se 
séparer dans quelques mois. Mais 

les pensionnaires de l’Allianz 
Arena sont déjà en quête de son 
successeur. La priorité est connue 
de tous puisqu’il s’agit de Xabi 
Alonso. Mais l’Espagnol, qui 
réalise de belles choses au Bayer 
Leverkusen, est aussi dans le 
viseur de Liverpool, qui cherche 
le successeur de Jürgen Klopp. 
En parallèle, les Allemands 

explorent donc d’autres pistes.
L’atout Ribéry

Le nom de Roberto De Zerbi a 
été mentionné, tout comme celui 
de Zinedine Zidane. Libre depuis 
la fin de son aventure au Real 
Madrid, le technicien français 
veut reprendre du service. 
Mais avec la prolongation de 
Didier Deschamps à la tête de 
l’équipe de France et celle de 
Carlo Ancelotti au Real Madrid, 
deux portes importantes se 
sont refermées. En Angleterre, 
Manchester United rêve de le 
recruter pour mener le projet de 
Sir Jim Ratcliffe. En Italie, la 
Juventus, où il est passé en tant 
que joueur, le suit aussi en cas de 
départ de Massimiliano Allegri. 
Un challenge excitant pour ZZ, 
qui serait dans son élément.
En ce qui concerne le Bayern 

Munich, la direction apprécie 
son profil, son expérience et 
son aura. Mais il reste à savoir 
ce qu’en pense Zizou, qui a 
toujours donné sa préférence 
à des projets où il maîtrise 
notamment la langue. Un point 
essentiel pour lui. Mais le Bayern 
a de la ressource et des idées 
pour le convaincre. SportBild 
révèle qu’un tandem Zidane-
Ribéry est envisagé. L’ancien 
joueur du club, âgé de 40 ans, 
connaît parfaitement la maison 
bavaroise et veut y revenir pour 
entraîner. L’idée était de prendre 
une équipe de jeunes. Mais 
une association avec Zidane, 
dont il serait l’adjoint, serait 
une solution possible pour les 
décideurs allemands. Il reste à 
savoir si Zidane sera intéressé et 
si cette idée ira au bout.

Lionel Messi vient de 
faire une nouvelle sortie 
inattendue sur sa carrière 

de footballeur professionnel. 
L’Argentin évoque sa retraite.
Capitaine de l’Albiceleste, 
Lionel Messi n’a pas répondu 
favorablement à l’appel de son 
sélectionneur national argentin, 
Lionel Scaloni, pour le compte 
des deux matchs amicaux du 
mois de mars 2024. Si des 

fanatiques et certains acteurs du 
cuir rond estiment que l’octuple 
vainqueur du Ballon d’Or est 
proche d’une retraite, l’ancien 
attaquant du FC Barcelone vient 
d’évoquer le sujet.

Messi absent, l’Argentine 
excelle

Vainqueur du Brésil (0-1) en 
novembre dernier, l’Argentine 
était de retour sur le terrain ce 
mois. Mais l’Albiceleste était 
sans son capitaine Lionel Messi, 
attaquant de l’Inter Miami en 
Major League Soccer aux Etats-
Unis. Mais l’absence de l’ancien 
joueur du Paris Saint-Germain 
n’a pas pesé sur sa nation lors de 
ses deux sorties amicales.

Pour leurs deux matchs amicaux, 
les champions du monde en 
titre étaient aux prises avec le 
Salvador, samedi dernier, et 
contre le Costa Rica, ce mercredi 
à l’aube. Face à La Selecta, 
l’Albiceleste s’était imposé (3-
0) grâce à des réalisations de 
Cristian Romero (16e), Enzo 
Fernandez (42e) et Giovani 
Lo Celso (52e). Contre les 
coéquipiers de Keylor Navas 
cette nuit, les hommes de Scaloni 
se sont imposés (3-1) par le biais 
d’Angel Di Maria (52e), Alexix 
Mac Allister (56e) et Lautaro 
Martinez (77e).

Messi évoque sa retraite
Si certains amoureux du sport 

roi estiment que le Ballon d’Or 
2023 ne tarderait pas à prendre sa 
retraite du football, ce n’est pas 
le cas chez Lionel Messi. Sous 
contrat jusqu’en 2025 avec la 
formation floridienne, l’Argentin 
entend aller au bout de son bail. 
A propos de sa retraite, l’ancien 
capitaine du Barça n’en a pas 
encore une idée.
« Je sais que je le ressentirai 
directement lorsque je ne serai 
plus performant, quand je 
n’aiderai plus mes coéquipiers. 
Je suis très autocritique, je sais 
quand je vais bien, quand je suis 
mauvais, quand je joue bien 
et quand je joue mal. Si je me 
débrouille bien, j’essaierai de 

continuer car c’est ce que j’aime. 
Quand je sentirai qu’il sera 
temps de franchir cette étape, je 
le ferai et sans penser à mon âge. 
Aujourd’hui, je prends toujours 
bien soin de moi. Je me repose 
et je mange bien. Je le fais de 
plus en plus au fil des années. 
Le football est plus physique 
et on joue plus de matchs. Je 
n’ai pas de routine particulière, 
juste celle de tous les joueurs 
professionnels », a expliqué 
Messi dans le Big Time Podcast.
Le message est passé. Lionel 
Messi n’est pas encore prêt à 
raccrocher les crampons. Son 
corps décidera s’il est fatigué ou 
pas.

Courtisé par plusieurs 
écuries dont le Bayern 
Munich qui pense à lui pour 

prendre la succession d’Alphonso 
Davies, Theo Hernandez ne sait 
pas encore de quoi son avenir 
sera fait. Ce qui est sûr, c’est que 
l’AC Milan ne veut pas le perdre. 
Le Corriere dello Sport révèle que 
les Rossoneri souhaitent prolonger 
le joueur de 26 ans sous contrat 
jusqu’en juin 2026.
L’idée est de lui offrir un nouveau 
bail de 3 ans avec un salaire 
plus important que celui qu’il a 
actuellement, à savoir 4,5 millions 
d’euros par an. Pour le moment, le 
Français n’a pas fait un pas dans 
un sens ou dans l’autre. Mais 
le CdS indique que le Bayern 
Munich compte lui offrir plus 
d’argent (un salaire entre 8 et 10 
millions d’euros par an). Si jamais 
il devait rejoindre Munich, Milan 
ne le laissera pas partir pour moins 
de 100 millions d’euros.
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Steam sur Xbox ? Microsoft souhaite intégrer 
des boutiques tierces sur ses consoles

Google Messages vous notifiera en cas de déconnexion
 ou de changement de compte

Selon le chantre du jeu 
vidéo de Redmond, ouvrir 
l’écosystème Xbox à plus 

d’acteurs n’est pas une mauvaise 
idée, loin s’en faut. L’objectif 
: relancer la croissance d’un 
secteur en perte de vitesse.

À quoi ressemble l’avenir du 
jeu vidéo chez Microsoft ? La 
firme américaine a du pain sur 
la planche, n’ayant pas réussi 
à soulever les foules avec les 
Xbox Series X et Series S, 
tout en obtenant des résultats 
satisfaisants avec le Game Pass 
sur plusieurs plates-formes.

L’univers Xbox semble devoir 
s’étendre bien au-delà des 
consoles de jeux, mais ces 
dernières ne pourraient-elles 
pas s’adapter, de leur côté, à un 
nouveau paradigme ?

La Xbox comme plateforme 
universelle

Steam, GOG Galaxy et l’Epic 
Games Store sont les bienvenus 
sur Xbox. Interrogé par Polygon 
sur le sujet, le responsable de la 
division jeux vidéo de Microsoft, 

Phil Spencer, a montré son 
intérêt pour les boutiques tierces. 
« Personne ne sourcillerait si je 
disais : «Hé, quand vous utilisez 
un PC, vous pouvez décider du 
type d’expérience que vous avez 
[en choisissant où acheter les 
jeux]» », a-t-il déclaré. « Il y a 
là une véritable valeur ajoutée. 
» Un bon moyen, selon lui, de 
stimuler les ventes d’une série 
de consoles qui ne s’écoule pas 
aussi bien que la concurrence.

Ainsi, la stratégie de la firme de 
Redmond pourrait être d›ouvrir 
un peu plus ses appareils 
aux autres. Ce, après avoir 
commencé à s›immiscer sur 
la Switch de Nintendo et sur 
Steam en tant qu›éditeur de jeux 
vidéo, mais également après 
avoir entamé un partenariat avec 
NVIDIA autour de son service 
de cloud gaming GeForce Now. 
Microsoft montre par ailleurs 
un intérêt croissant pour rendre 

le Game Pass disponible sur 
de plus en plus d›appareils, et 
le propose même déjà en tant 
que service tiers sur certaines 
Smart TV, notamment celles de 
Samsung.

Un bouleversement de modèle 
économique pour redynamiser 
le secteur

À première vue, cette approche 
peut surprendre, car nous 
sommes habitués à posséder des 
consoles de jeu qui n›ont accès 
qu›à un seul magasin : celui du 
constructeur. Ce dernier écoule 
généralement ses appareils à 
perte, dans le but de vendre 
encore plus de jeux vidéo par la 
suite. Un modèle économique 
qui a fait ses preuves, mais 
qui semble en passe de 
devenir obsolète si l›on suit le 
raisonnement de Spencer.

Avec l›arrivée de nouvelles 
consoles portables concurrençant 
le Steam Deck et donnant accès 
à de multiples magasins de jeux, 
les choses pourraient prendre 
un nouveau tournant, ou du 
moins les attentes des joueurs 

pourraient changer. D›autant que 

le cloud gaming promet d›offrir 

un accès aux meilleurs titres sur 

n›importe quel appareil, pour 

autant que la connexion Internet 

soit suffisamment performante.

Pour Microsoft, l›ouverture 

de son écosystème pourrait 

favoriser la croissance du 

nombre de joueurs, avec une 

attention particulière pour une 

génération spécifique.« L›idée 
que la Xbox ne peut être qu›un 

appareil qui se branche sur un 

téléviseur ne correspond pas aux 

attentes de la génération Z », 

explique Spencer. « Tous leurs 

produits sont disponibles partout 

où ils le souhaitent. Ainsi, pour 

Xbox, le pivot de notre marque 

– alors que nous attirons et 

maintenons la pertinence auprès 

d›un public plus jeune – est 

«Xbox est un endroit où je peux 

trouver tous les jeux que je 

veux». »

Bonne nouvelle pour les 
utilisateurs de Google Messages 
: désormais, l’application vous 
notifiera des fonctionnalités 
que vous perdrez en cas de 
déconnexion à votre compte 
Google.

Au fil des mises à jour, Google 
Messages ne cesse de se 
moderniser. Si l’application 
a récemment rencontré 
quelques désagréments avec les 
smartphones Samsung, force 
est d’admettre qu’elle s’est 
considérablement améliorée ces 
dernières semaines. Celle qui 
s’inspire de plus en plus de nos 
très chers services de messagerie 
instantanée, dont WhatsApp et 
Messenger, entame actuellement 
sa révolution.

Depuis la généralisation du 
protocole RCS, les utilisateurs 
ont pu constater l’arrivée de 
diverses améliorations au 
sein de Google Messages. Et, 
visiblement, l’application ne 
compte pas s’arrêter en si bon 
chemin, puisqu’elle se dotera 
très bientôt d’un nouvel écran de 
déconnexion. Mais de quoi peut-
il bien s’agir exactement ? C’est 
ce que nous allons voir !

Googles Messages se dotera 
bientôt d’une nouvelle option 
très pratique

Si vous faites partie des 
nombreux utilisateurs de Google 
Messages, alors il est probable 
que vous disposiez de plusieurs 
comptes pour vous connecter à 
l’application. Intuitive, celle-ci 
permet de basculer en un rien 
de temps d’un compte à l’autre, 
à l’instar des différents services 
du géant de Mountain View. 
Notons au passage que Messages 
demeure également utilisable 
lorsque vous n’êtes pas connecté 
à un compte Google.

Bien que, jusqu›à présent, 
l›application ne vous permettait 
toujours pas de savoir quelles 
seront les fonctionnalités 
auxquelles vous n›aurez plus 
accès une fois déconnecté, cela 
serait sur le point d›évoluer, à en 
croire la dernière version bêta de 
Google Messages.

Sur X.com (anciennement 
Twitter), l›expert Assembledebug 
a récemment fait une découverte 
intéressante. Dans un avenir plus 
ou moins proche, les utilisateurs 
pourront voir un écran les 
alertant des fonctionnalités 
qui seront indisponibles en 

cas de déconnexion et/ou de 
changement de compte.

Google Messages vous notifiera 
des fonctionnalités absentes une 
fois déconnecté de votre compte

Concrètement, la dernière 
version de Google Messages 
permet aux utilisateurs de voir 
quelles sont les fonctions qui 
seront inutilisables lorsqu›ils se 
déconnecteront de leur compte. 
De plus, certaines fonctionnalités 
étant réservées à certains 
comptes, l›application vous 
fera également savoir lesquelles 
seront indisponibles si vous 
décidez de basculer vers l›un 
de vos autres comptes. Pratique, 
n›est-ce pas ?

Comme vous pouvez le voir sur 

la capture d›écran ci-dessus, la 
Rédaction magique, qui propose 
des suggestions de réponses 
adaptées au contexte de vos 
messages grâce à l›IA, ainsi que 
le couplage d›appareils, seront 
indisponibles. De même, vous 
pourrez demander à Google, 
directement depuis ce même 
écran, d›empêcher les utilisateurs 
de vous trouver grâce à votre 
numéro de téléphone (cette 
option étant activée par défaut).

Enfin, si vous choisissez 
de désactiver cette option, 
sachez que « les personnes qui 
connaissent votre numéro de 
téléphone risquent de ne pas 
pouvoir vous trouver dans les 
produits et services Google ». 
Vous voilà prévenus…
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Les remèdes de grand-
mère préconisent de 
boire un verre de lait 

le soir, pour bien dormir. 
Faut-il aussi manger un bon 
plat de glucides lents pour 
favoriser l’endormissement, 
ou risque-t-on de prendre du 
poids ? Les réponses de la 
diététicienne-nutritionniste.
Est-ce bon de manger 
des glucides le soir ?
Notre alimentation influe sur 
notre sommeil. Avant tout, 
pour bien dormir la nuit, il est 
indispensable de respecter trois 
repas quotidiens, et d’avoir, pour 
chacun d’eux : petit déjeuner, 
déjeuner, dîner, une composition 
adaptée, ainsi qu’un horaire.
Par exemple, il ne faut pas dîner 
trop tôt, sinon on sera réveillé 
trop précocement le lendemain 
matin par la faim, ni trop 
tard pour que la digestion ne 
perturbe pas l’endormissement.
Idéalement, il faut dîner 1 h 
30 à 2 heures avant l’heure de 
se coucher. Aurore Lavergnat, 
diététicienne-nutritionniste.
Le soir, on peut tout à fait 
consommer un plat de glucides 
lents, mais pas n’importe 
lesquels ! La diététicienne-
nutritionniste conseille de 
« choisir des glucides lents 
à faible index glycémique 
comme les légumineuses 
ou certaines céréales. »

• Les légumineuses 
qui ont un index glycémique 
le plus bas sont : les lentilles 
vertes (22), les lentilles corail 
(26), les pois chiches (28), les 
lentilles vertes et brunes (30). 
« Attention, prévient Aurore 
Lavergnat, les pois chiches 
peuvent être, chez certaines 
personnes, difficiles à digérer. »
• Autres glucides lents 
qu’il est possible de mettre au 
dîner : « les céréales comme 
les pâtes intégrales au blé 
complet, , le riz semi-complet, 
le quinoa, le sarrasin », énumère 
la diététicienne-nutritionniste.
En revanche, certains glucides 
sont à éviter : « c’est le cas du 
pain, sauf le pain noir, le pain 
de seigle, le pain complet ou 
semi-complet », propose-t-elle.
Quantité de glucides le soir
Si manger des lentilles, du 
riz, ou du quinoa le soir 
ne pose pas de problème, 
il faut rester raisonnable !
Ces glucides doivent être 
dégustés en petite quantité. 
Comptez 2 cuillerées à soupe cru, 
soit 60 à 80 g cuit pour un adulte 
ayant une activité physique 
modérée. Aurore Lavergnat
Glucides le soir et musculation
Chez les sportives et les 
sportifs, les glucides de 
qualité sont conseillés le soir. 
Pourquoi ? « Parce que la 
libération de l’énergie par 

les glucides sera prolongée 
dans le temps », précise la 
diététicienne-nutritionniste.
En cas de pratique de sport 
d’endurance ou d’un semi-
marathon, par exemple, il est 
conseillé d’augmenter la quantité 
par rapport à celle préconisée 
ci-dessus. « On peut aller entre 
120 g et 160 g cuit, propose la 
diététicienne-nutritionniste. Et 
on ajoute un filet d’huile riche 
en oméga-3 comme celle de 
colza, le lin ou de cameline. 
Cela permettra de reconstituer 
les réserves de l’organisme. »
Est-ce que les 
glucides font grossir ?
« Les glucides favorisent 
la sécrétion de sérotonine 
et de mélatonine, précise 
Aurore Lavergnat, et donc 
l’endormissement. Les glucides 
ont un effet sédatif sur le 
système nerveux. » Ce n’est 
pas une raison pour en manger 
des quantités industrielles ! « 
Pris en trop grandes quantités, 
les glucides peuvent avoir des 
répercussions sur le poids, 
prévient la diététicienne-
nutritionniste. La nuit, le corps 
entre en lipolyse (destruction 
partielle des graisses de 
l’organisme). Si, on lui apporte 
trop d’énergie le soir, notamment 
avec des glucides, il va les 
stocker et non les éliminer. » 
Et, bien sûr, pour ne pas prendre 

de poids, on les accompagne 
de légumes, mais pas de crème 
fraîche ni de gruyère râpé !
Autre problème d’une trop 
grande consommation de 
glucides le soir : « Un pic 
d’insuline le soir va mettre 
la digestion en marche alors 
qu’elle devrait être au repos 
pour bien dormir », avertit la 
diététicienne-nutritionniste.
Est-il mauvais de 
manger du sucre le soir ?
Si les glucides complexes 
favorisent l’endormissement, 
ce n’est pas le cas, en revanche 
des glucides simples ! « S’il 
ne faut pas se priver du sucre 
naturel apporté par les légumes 
et par les fruits, en revanche, le 
sucre rapide contenu dans les 

viennoiseries, les gâteaux, les 
bonbons est délétère », rappelle 
la diététicienne-nutritionniste.
Le sucre n’est pas mauvais 
que pour les dents ! Aurore 
Lavergnat dresse la liste des 
tous ses inconvénients : « il 
perturbe l’endormissement et 
le sommeil de manière plus 
générale, il provoque une 
poussée d’insuline, il favorise 
le stockage des graisses 
dans les cellules ce qui peut 
entraîner une prise de poids. 
Il déséquilibre le microbiote 
intestinal ce qui peut entraîner 
des problèmes de transit et des 
répercussions sur le sommeil. »
Les petites douceurs sucrées 
doivent donc être réservées 
à des plaisirs exceptionnels !

Les glucides le soir aident-ils à dormir ?

Les hommes ne sont 
pas épargnés par 
l’ostéoporose, bien 

que cette maladie soit 
sous-diagnostiquée chez 
eux. Une société savante a 
publié ses recommandations 
pour changer la donne.
L’ostéoporose est encore 
souvent considérée comme 
une maladie “féminine”, 
entraînant sous-diagnostic et 
sous-traitement des hommes 
concernés par cette pathologie 
osseuse. C’est ce que déplore 
la Société européenne pour 
les aspects cliniques et 
économiques de l’ostéoporose, 
de l’arthrose et des maladies 
musculosquelettiques 
(ESCEO), dans un communiqué. 
La société savante y a détaillé ses 
recommandations pour changer 
la donne, mieux diagnostiquer, 
surveiller et traiter 
l’ostéoporose chez les hommes.
“Il est important de reconnaître 

que l’ostéoporose chez les 
hommes entraîne une morbidité 
et une mortalité importantes, 
avec des taux comparables, 
voire supérieurs à ceux des 
femmes atteintes de cette 
maladie. Le groupe de travail 
international ESCEO s’est 
réuni pour fournir de nouvelles 
recommandations de prise en 
charge qui s’appuient sur les 
derniers développements en 
matière de recherche et sur 

l’opinion d’experts actualisée 
concernant les approches de 
diagnostic et de dépistage de 
l’ostéoporose et son risque élevé 
de fracture associé chez les 
hommes”, a détaillé le Pr Jean-
Yves Reginster, auteur principal 
de ces recommandations 
et président de l’ESCEO.
Outre des lignes directrices 
très techniques et destinées 
aux professionnels de 
santé, les recommandations 

indiquent que :
• tous les hommes 
ayant déjà subi une fracture 
de fragilité devraient 
considérer l’éventualité 
d’un traitement avec des 
médicaments anti-ostéoporose ;
• le schéma 
thérapeutique anti-ostéoporose 
chez l’homme doit être 
adapté au risque de fracture 
initial de l’individu ;
• des apports 
suffisants en vitamine D 
et en calciumdoivent être 
assurés chez tous les hommes 
de plus de 65 ans, via une 
supplémentation si nécessaire ;
• l’exercice physique 
et une alimentation équilibrée 
devraient être recommandés 
à tous les hommes 
souffrant d’ostéoporose ;
• la testostérone totale 
sérique doit être dosée dans le 
cadre de l’évaluation préalable 
au traitement des hommes 

atteints d’ostéoporose ;
• un traitement 
hormonal substitutif approprié 
doit être envisagé chez 
les hommes présentant de 
faibles taux de testostérone 
sérique totale ou libre.
“Nous espérons que ces 
lignes directrices aideront les 
professionnels de santé dans 
leur pratique clinique et les 
encourageront à être proactifs 
dans la gestion de l’ostéoporose 
chez leurs patients de sexe 
masculin”, a conclu le Dr 
Philippe Halbout, président de 
l’International Osteoporosis 
Foundation (IOF), soulignant 
que l’ostéoporose représente 
un “énorme fardeau mondial” 
en matière de santé publique, 
et qu’il faut donc la prendre en 
charge efficacement pour éviter 
les complications (fractures, 
handicap, perte d’autonomie…).

Pourquoi les articulations craquent ?
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Ingrédients :

Viande de veau

1 oignon râpé

3 ou 4 aubergines

pois chiche trompés la veille

pomme de terre

smen et huile

cannelle en bâton

curcuma

smen et huile

sel et poivre noir

 Instructions :

Epluchez les aubergines et les 
couper en lamelles ( gardez les 
têtes de coté)

Saupoudrez-les de sel afin 
qu’elles se dégorgent.

Mettez-les sur un absorbant 
pour enlever l’excédent d’eau.

Faites dorez au four.

Dans une cocotte, mettez du 

smen, ajoutez l’oignon haché 
et faites revenir.

Ajoutez la viande, faites 
revenir encore.

Ajoutez la cannelle, sel, poivre 
noir, le curcuma et les pois 
chiches, les têtes d’aubergines 
et couvrir d’eau.

Laissez cuire jusqu’à cuisson 

de la viande environ 25mn.

ajoutez les pommes de terre et 
les pois chiche et laissez cuire 
encore 10mn.

Retirez la viande, émiettez la 
et enlever la graisse et le gras.

Dans des coupes qui ont la 
forme de dôme, déposer les 
lamelles d’aubergine ensuite 

la viande effilochée et arrosez 
avce un peu de sauce

Dressez les dômes 

d’aubergines sur assiette de 

service.

arrosez de sauce, pommes de 

terre et pois chiches.

Saupoudrer de persil et décorez 

avce le citron si désiré.

Pour ceux qui ont les cheveux 
gras, l’accumulation rapide 
de sébum peut nécessiter des 
lavages fréquents. Pourtant, 
il existe une solution simple 
dans votre propre cuisine pour 
espacer les shampoings.

Le secret réside dans un 
ingrédient courant mais 
surprenant : la fécule de maïs. 
Cette substance peu orthodoxe 
est vantée pour ses capacités 
à absorber l’excès de sébum 
et à contrôler la production 
d’huile sur le cuir chevelu. 
Contrairement aux produits 
commerciaux, la fécule de maïs 
est une alternative naturelle 
et économique qui offre des 
résultats tout aussi efficaces.

Selon les experts, la texture fine 
et poudreuse de la fécule de 
maïs lui permet de s›accrocher 
à l›huile responsable de l›effet 
gras, revitalisant ainsi vos 
cheveux et leur donnant un 
aspect frais et propre. De plus, 
elle offre des vertus apaisantes 
pour calmer les démangeaisons 
du cuir chevelu, un avantage 
supplémentaire pour ceux qui 
souffrent d›irritations.

Du fécule de maïs pour contrer 
l›excès de sébum

En utilisant la fécule de maïs, 
vous pouvez non seulement 
contrôler efficacement l›excès 
de sébum, mais aussi ajouter 
du volume aux cheveux fins 
en décollant délicatement les 

racines. De plus, elle crée une 
barrière protectrice autour de 
chaque mèche, aidant ainsi 
à lutter efficacement contre 
les frisottis et à maintenir une 
hydratation optimale pour des 
cheveux sains et éclatants de 
beauté.

Pour intégrer la fécule de maïs 
à votre routine capillaire, il 
vous suffit de prélever une 
petite quantité de ce précieux 
ingrédient et de l›appliquer sur 
votre cuir chevelu en massant 
délicatement. Vous pouvez 
également mélanger une petite 
quantité avec votre après-
shampoing habituel pour obtenir 
un effet volume supplémentaire 
et ainsi profiter pleinement des 
bienfaits de ce produit naturel.

Ingrédients :

Viande de veau

1 oignon râpé

3 ou 4 aubergines

pois chiche trompés la veille

pomme de terre

smen et huile

cannelle en bâton

curcuma

smen et huile

sel et poivre noir

Instructions :

Première Étape

Epluchez les aubergines et les 
couper en lamelles ( gardez les 

têtes de coté)

Saupoudrez-les de sel afin 
qu’elles se dégorgent.

Mettez-les sur un absorbant 
pour enlever l’excédent d’eau.

Faites dorez au four.

Dans une cocotte, mettez du 
smen, ajoutez l’oignon haché et 
faites revenir.

Ajoutez la viande, faites revenir 
encore.

Ajoutez la cannelle, sel, poivre 
noir, le curcuma et les pois 
chiches, les têtes d’aubergines 
et couvrir d’eau.

Laissez cuire jusqu’à cuisson de 
la viande environ 25mn.

ajoutez les pommes de terre et 
les pois chiche et laissez cuire 
encore 10mn.

Retirez la viande, émiettez la et 
enlever la graisse et le gras.

Dans des coupes qui ont la 
forme de dôme, déposer les 
lamelles d’aubergine ensuite 
la viande effilochée et arrosez 
avce un peu de sauce

Dressez les dômes d’aubergines 
sur assiette de service.

arrosez de sauce, pommes de 
terre et pois chiches.

Saupoudrer de persil et décorez 
avce le citron si désiré.

Chorba Tchicha tunisienne

Cheveux gras 

Ce produit de cuisine inattendu pour les rendre propres

Mderbel badenjane



Un concert de chant chaâbi 
baptisé, «Spectacle des lauréats», 
animé par les couronnés du 12e 
Festival culturel national de la 
chanson chaâbie, a été organisé 
mardi soir à Alger, en avant goût 
à la compétition de la 13e édition 
de cet événement prévu du 28 au 
31 mars.

Accueilli à l’Auditorium du palais 
de la Culture Moufdi-Zakaria 
à Kouba, où la 13e édition de 
ce festival annuel célébrant la 
chanson populaire a élu domicile, 
le concert a réuni les quatre 
premiers lauréats dans l’ordre 
croissant des distinctions, Fayçal 
Boukhtache de Tiaret, Amir 
Delmi d’Alger, Rabah Nouss 
de Bejaïa et Ibtihel Ghofrane 
Bouache de Cherchell, distinguée 
du prix du Jury.

Devant un public relativement 
nombreux, les trois ténors et la 
soprano, ainsi que Nacer Mokdad, 

une des grandes et anciennes 
figures encore en exercice, de la 
scène chaâbie et invité de marque 
de la soirée, ont été soutenus 
par un orchestre composé de six 
instrumentistes chevronnés, dont 
la virtuose de l’Oud, Saliha Ould 
Moussa, dirigés d’une main de 
maître par El Hadi El Anka au 
piano.

De célèbres pièces ont été rendues 
avec des voix encore plus étoffées, 
par les artistes à l’affiche, reprises 
du grand répertoire chaâbi qui a 
marqué les époques grâce au 
charisme artistique des Cheikhs, 
immortels du genre, à l’instar 
d’El Hadj M’Hamed El Anka, 
Cheikh El Hasnaoui, El Hachemi 
Guerouabi, Boudjemaa El Ankis, 
Mohamed El Badji, Amar Ezzahi, 
ou encore Aziouz Raïs.

Ces pièces qui continuent de 
voyager à travers le temps, ont été 
entonnées par les élus au podium 

en 2023, à l’instar de, «Aâlik bel 
hana wed’damane», «Wahdani 
Gharib», «In kounta âachiq», 
«Ya qalbi khalli el hal», «Nari ou 
qarah’ti», «Ya bechari», «Arwah 
arwah», «Then’ghidh’iyi», 
«Qalbi yahwa», «Ret âïni» et 
«Tiba ya sam’âïn».

Dans une ambiance conviviale, le 
public, qui a longtemps applaudi 
les prestataires- Nacer Mokdad 
en particulier qui a su relancer 
l’engouement-, a activement 
participé à la réussite de ce 
spectacle «annonciateur d’une 
compétition de grande qualité», 
de l’avis d’un spectateur, adepte 
du chaâbi.

17 candidats sélectionnés des 
différentes wilayas du pays 
dont plusieurs voix féminines 
prendront part au 13e Festival 
culturel national de la chanson 
chaâbie.

Le jury de cette édition, présidé 
par l’artiste Mustapha Bouafia, 
décernera quatre distinctions 
dotées de récompenses 
financières d’une valeur de, 
300.000 DA pour le premier prix, 
150.000 DA pour le deuxième, 
100.000 DA pour le troisième et 
50.000 DA pour le prix spécial du 
Jury.

Chacun des quatre lauréats se verra 
offrir également, un Mandole, 
«instrument du Cheikh», en guise 
d’encouragement et de cadeau 
honorifique.
Lors de la 13e édition de ce 
festival, des hommages aux 
grands artistes Kamel Bouredib 
et Abderrahmane El-Kobbi seront 
rendus, pour leur «précieuse 
contribution» à la préservation 
de la chanson chaâbi et le 
patrimoine culturel authentique 
quelle représente.

En marge de la compétition de 

ce festival, fondé en 2006, les 

organisateurs ont prévu la tenue 

d’ateliers de formation à la Villa 

«Dar-Abdeltif», qui porteront 

sur les textes et l’histoire de 

la chanson chaâbie et seront 

encadrés par des enseignants 

spécialisés dans ce genre de 

musique populaire inspiré du 

Melhoun.

Par ailleurs et sur le plan 

académique, des interventions 

sur le patrimoine du Melhoun 

algérien et ses chantres, ainsi 

que sur l’histoire de la chanson 

chaâbi, seront au programme de 

ce festival, qui prévoit également 

la publication d’un recueil qui 

regroupera les poèmes interprétés 

par les candidats.

La ministre de la Culture 
et des Arts, Soraya 
Mouloudji, a poursuivi, 

mardi, sa présentation du 
projet de loi sur l’industrie 
cinématographique devant la 
Commission de la culture, de la 
communication, de la jeunesse 
et du tourisme du Conseil de la 
nation, affirmant l’importance 
de cette loi en tant que «projet 
national visant à promouvoir le 
septième art» en Algérie.

Lors d’une séance plénière 
présidée par le président du 
Conseil de la nation, Salah 
Goudjil, en présence de la 
ministre des Relations avec le 
Parlement, Basma Azouar, Mme 
Mouloudji a présenté un exposé 
exhaustif sur ce texte de loi qui 
a été adopté par l’Assemblée 
populaire nationale (APN) le 4 
mars dernier.

M.Goudjil a souligné que 
«ce texte de loi concerne 
non seulement le cinéma, 
mais aussi la culture d’un 
Etat, et l’importance de la 
culture en général en tant que 
responsabilité qui renforce la 
culture du citoyen.

Aussi, l’examen de ce texte 
et son enrichissement par des 
observations et des propositions 
importantes confirment que la 
question de la culture revêt une 
grande importance et présente 
de nombreuses dimensions qui 

se manifestent dans le présent et 
l’avenir».

De son côté, Mme Mouloudji 
a indiqué que le texte de cette 
loi «traduit l’engagement du 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, en 
faveur du développement de 
l’industrie cinématographique 
en offrant des incitations et 
des mesures attrayantes pour 
les producteurs», ajoutant que 
cette loi vise également à «créer 
des conditions favorables et 
efficaces pour le lancement 
d’une véritable industrie 
cinématographique basée sur la 
stimulation de l’investissement 
et la libération des initiatives».

Elle a également souligné 
l’importance de cette loi qui 
«constitue la base pour encadrer 
les procédures liées à l’industrie 
cinématographique dans tous ses 
domaines, et qu’elle constitue 
également un projet national 
d’une importance capitale pour 
la promotion du cinéma pour 
retrouver son rayonnement».

Le texte de cette loi, selon 
Mme Mouloudji, comporte des 
dispositions qui stipulent le 
caractère industriel du cinéma 
et ce «dans le cadre de la 
nouvelle approche économique 
de la culture qui repose sur le 
développement et la promotion 
des industries culturelles en 
attirant des capitaux dans ce 

domaine, lesquels contribuent 
à leur tour à la création 
d’emplois».

De plus, il «s’aligne sur les 
objectifs ultimes de la politique 
générale de l’Etat sur le 
plan économique et incite à 
encourager l’investissement 
dans divers secteurs vitaux, 
dont les industries culturelles 
et en premier lieu l’industrie 
cinématographique».

Ce texte de loi vise également 
à «établir un cadre juridique 
adéquat pour régir l’exercice 
des activités de production et 
de services liées à l’industrie 
cinématographique», étant le 
fruit d’une « série de sessions 
régionales ayant abouti à 
des sessions nationales sur 
l’industrie cinématographique 
organisées par le secteur de la 
Culture et des Arts au cours de 
l’année écoulée».

La ministre a passé en revue 
les 88 articles contenus dans 
ce projet de loi ainsi que les 
différents chapitres consacrés 
à l’organisation et à la gestion 
de ce domaine, dont la création 
d’une commission de médiation 
et d’éthique de l’activité 
cinématographique sous la 
tutelle du ministre chargé de 
la Culture. Cette commission 
sera chargée d’élaborer une 
charte d’éthique des activités 
cinématographiques, de veiller 

à son respect et de mener 
des médiations entre les 
professionnels en cas de litiges 
liés à l’exercice de l’activité.

Répondant aux questions des 
membres du Conseil de la 
nation, la représentante du 
Gouvernement a affirmé que 
l’objectif de ce projet de loi 
était de «traduire la volonté 
du président de la République 
et son souci de relancer et 
de développer une industrie 
cinématographique forte 
et pionnière», ajoutant que 
l’approche proposée se distingue 
par sa dimension économique, 
puisque le cinéma «est appelé à 
se transformer en une véritable 
industrie contribuant de manière 
directe au développement 
économique national».

«Cette approche ne saurait être 
réalisée sans un climat favorable 
au soutien de cette industrie, 
à travers la simplification des 
procédures administratives, 
l’encouragement de 
l’investissement et le contrôle 
des mécanismes de soutien 
public sur la base de la 
transparence», a-t-elle soutenu.

Elle a également souligné que 
ce texte de loi vient compléter le 
décret présidentiel n 23-376 du 
22 octobre 2023 portant statut 
de l’artiste et fixant les droits et 
les obligations de l’artiste.

S’agissant de la formation 

et de l’accompagnement des 

jeunes dans le domaine des 

startups, la ministre a expliqué 

que ce volet «se concrétise 

avec l’ouverture de la voie aux 

jeunes souhaitant se lancer 

dans l’industrie du cinéma et 

la proposition des opportunités 

aux talents pour les développer 

et les forger, en assurant tous les 

supports nécessaires à l’instar 

des instituts d’enseignement 

supérieur, des établissements 

de formation spécialisés et des 

formations», soulignant que «la 

prochaine année universitaire 

verra l’admission de la première 

promotion à l’Institut national 

supérieur du cinéma, le premier 

du genre en Algérie».

La Commission de la culture, 

de la communication, de la 

jeunesse et du tourisme du 

Conseil de la nation s’attelle 

actuellement à l’élaboration de 

son rapport complémentaire sur 

le texte de loi qui sera présenté 

aux sénateurs lors d’une séance 

plénière consacrée au vote sur 

ledit texte, prévue le 2 avril 

prochain.

13e Festival chaâbi

un concert animé par les lauréats de la 12e édition

Conseil de la nation

Mme Mouloudji poursuit la présentation du texte de loi relatif 
à l’industrie cinématographique
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OpenAI, l’entreprise 
pionnière dans le domaine 
de l’intelligence artificielle, 
s’apprête à révolutionner 
l’industrie cinématographique 
avec son dernier produit, 
Sora. Selon des rapports de 
Bloomberg, ces avancées 
majeures suscitent un intérêt 
sans précédent à Hollywood.

Dans les jours à venir, 
Hollywood sera le théâtre de 
rencontres historiques alors 
qu’OpenAI débarque pour 
dévoiler le potentiel de son 
logiciel «Sora» aux studios, 
aux agences de talents et aux 
dirigeants des médias.

D’après Bloomberg, OpenAI 

vise à familiariser davantage 
les cinéastes avec Sora, un 
générateur de texte en vidéo qui 
pourrait changer radicalement 
la manière dont les films sont 
réalisés.

Tyler Perry, un des producteurs 
de renom, a déjà eu l’occasion 
de voir Sora en action et a 
été tellement impressionné 
qu’il a suspendu ses projets 
d’expansion de studio à Atlanta, 
d’une valeur de 800 millions 
de dollars, rapporte la meme 
source.

Bien qu’il perçoive les 
opportunités qu’offre cette 
technologie, il s’inquiète 
également pour les travailleurs 

de l’industrie : «Il faut des 

réglementations pour nous 

protéger. Sinon, je ne vois 

pas comment nous pourrions 

survivre.»

Il est probable que Sora soit 

rendu public plus tard dans 

l’année. Selon Bloomberg, les 

discussions d’OpenAI ne sont 

que les dernières d’une série 

de pourparlers. Le potentiel de 

l’IA pour perturber l’industrie 

n’est pas une surprise, comme 

en témoignent les négociations 

liées à la grève des scénaristes 

d’Hollywood de l’année 

dernière.

Le Festival du Film d’El 
Gouna (GFF) annonce un 
changement significatif au 

sein de son équipe de direction. 
Intishal Al-Timimi, qui a été 
le directeur du festival depuis 
sa création en 2017, va passer 
à un nouveau rôle. Cependant, 
il continuera à contribuer à la 
croissance et au succès du festival 
dans de nouvelles fonctions.

En effet, à compter de ce jour, 
Intishal Al-Timimi assumera 
le rôle de membre du Conseil 
Consultatif International, où 
il offrira des perspectives 
stratégiques pour soutenir la 
croissance du Festival du Film 
d’El Gouna. De plus, dans sa 
nouvelle fonction de conseiller 
stratégique, il guidera l’équipe 
du Festival du Film d’El 
Gouna, assurant la continuation 
d’une culture d’excellence et 
d’innovation.

Le fondateur du festival, Samih 
Sawiris, s’exprimant sur cette 
transition, a déclaré : «Je 
voudrais, au nom de chacun 
d’entre nous au Festival du Film 
d’El Gouna, exprimer notre plus 
profonde appréciation à Intishal 
Al-Timimi pour son leadership 
exceptionnel et ses innombrables 
contributions. Sa passion pour le 
cinéma et son engagement envers 
l’excellence ont été essentiels 
pour la position du GFF. Nous 
sommes très reconnaissants pour 
l’impact profond qu’Intishal a eu 
en tant que directeur du festival 
sur la croissance et l’identité du 
GFF et je suis ravi qu’il continue 
à faire partie du festival dans un 
autre rôle stratégique.»

Naguib Sawiris, cofondateur, 
qui avait une vision claire 
du leadership du festival, a 
exprimé ses pensées : «Dès le 
début, mon seul critère dans le 
choix du directeur du Festival 
était de trouver la personne la 
mieux adaptée au poste. En 
Intishal, j’ai vu non seulement 
les qualifications, mais aussi 
la passion et le dévouement 
nécessaires pour mener le festival 
au succès. Je suis fier de dire que 
ma décision était la bonne, et le 
mandat d’Intishal n’a fait que 
renforcer cette confiance.»

Amr Mansi continuera à diriger 
l’équipe du GFF en tant que 
directeur exécutif. Il sera soutenu 
par Marianne Khoury en tant 
que directrice artistique et par 
le critique Andrew Mohsen 
en tant que responsable de la 
programmation, assurant une 
transition sans heurts et un 
succès continu pour le Festival 
du Film d’El Gouna lors de sa 
7ème édition qui se déroulera 
du 24 octobre au 1er novembre 
2024.

«Intishal a mis toute son âme dans 
le Festival du Film d’El Gouna 
pendant de nombreuses années. 
Son leadership visionnaire et 
son dévouement sans faille ont 
été essentiels pour transformer 
le GFF d’une start-up en l’un 
des événements culturels les 
plus renommés de la région et 
façonner sa croissance» a déclaré 
le directeur exécutif Amr Mansi, 
mettant en avant la relation 
de travail exceptionnellement 
fructueuse et harmonieuse qu’il 
partageait avec Intishal, marquée 
par le respect mutuel et une 
vision partagée du succès du 
festival.

En réfléchissant à son mandat 
en tant que directeur du Festival 
du Film d’El Gouna, Intishal Al-
Timimi a exprimé sa gratitude 
pour l’opportunité de contribuer 
au parcours du festival : «Je suis 
profondément reconnaissant 
pour l’opportunité d’avoir 
été le directeur du Festival du 
Film d’El Gouna au cours des 
dernières années. J’adresse mes 
plus sincères remerciements aux 

fondateurs du festival pour leur 
vision et leur soutien indéfectible. 
De plus, je suis immensément 
reconnaissant à chacun de mes 
collègues pour leur amour, leur 
respect et leur collaboration, 
qui ont été essentiels pour me 
permettre de remplir mon rôle de 
directeur» a-t-il déclaré.

Alors que le festival entame ce 
nouveau chapitre, il reste fidèle 
à son engagement à célébrer 
l’art du cinéma et à favoriser les 
échanges culturels à l’échelle 
mondiale. Le festival se réjouit 
de construire sur des bases 
solides et de continuer à inspirer 
les publics du monde entier.

À propos du Festival du Film 
d’El Gouna

Le Festival du Film d’El Gouna, 
fondé en 2017, est l’un des 
festivals les plus importants de 
la région MENA. Le GFF vise 
à présenter une grande variété 
de films à un public passionné 
et averti, tout en favorisant 
une meilleure communication 

entre les cultures grâce à l’art 
du cinéma. Son objectif est de 
connecter les cinéastes de la 
région avec leurs homologues 
internationaux dans un esprit 
de coopération et d’échange 
culturel. Le festival s’engage 
dans la découverte de nouvelles 
voix et s’efforce d’être un 
catalyseur pour le développement 
du cinéma dans le monde arabe, 
notamment grâce à la Plateforme 
CineGouna, un événement 
orienté vers l’industrie créé pour 
soutenir les cinéastes égyptiens 
et arabes et les aider à trouver un 
soutien artistique et financier. La 
Plateforme CineGouna propose 
le programme CineGouna Bridge 
qui offre des opportunités de 
partage et d’apprentissage, ainsi 
que le CineGouna SpringBoard, 
un laboratoire de développement 
de projets et de coproduction. 
Nouveau cette année, le Marché 
CineGouna comprend le Salon du 
Court Métrage, un lieu de liaison 
entre les cinéastes émergents et 
établis.

OpenAI débarque à Hollywood pour présenter Sora

Intishal Al-Timimi évolue dans l’équipe dirigeante
 du Festival du Film d’El Gouna
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«A Music City, avec 
des rêves et des 
bottes à talons 

hauts, chantant pour une foule 
aux yeux bleus, voudront-ils 
aussi de moi?»: celle qui fre-
donne ce couplet sur une scène 
de Nashville, capitale amé-
ricaine de la country, est une 
femme métisse.

Julie Williams, artiste de 26 
ans, parle de son enfance dans 
un sud des Etats-Unis toujours 
hanté par le passé esclavagiste, 
et raconte son combat pour 
s›imposer dans cette ville du 
Tennessee surnommée «Music 
City», où les carrières se font 
ou se défont par des hommes 
blancs.

C›est la sortie vendredi d›un 
album country par l›une des 
plus grandes stars du moment, 
Beyoncé, qui refait la lumière 
sur la longue histoire des ar-
tistes noirs dans ce genre musi-
cal extrêmement populaire aux 
Etats-Unis.

«Qui a hâte de découvrir le nou-
vel album country de Beyon-
cé?», crie Julie Williams sous 
les applaudissements. «Est-ce 
dont ça qu›ont ressenti toutes 
les filles blanches pendant tout 
ce temps?».

Elle continue: «Quand on voit 
quelqu›un qui est au sommet de 
son art et qui déchire tout, on 
se dit +waouh, ça pourrait être 

moi+, c›est génial!».

La sortie très attendue de 
l›album «Cowboy Carter» 
de Beyoncé, qui a connu un 
triomphe mondial grâce au 
R›n›B et à la pop, est tout 
simplement un «moment his-
torique» pour propulser «la 
country noire», confie la chan-
teuse à l›AFP dans les coulisses.

Julie Williams fait partie des 
200 membres du Black Opry, 
un collectif créé il y a trois ans 
pour porter la voix d›artistes 
noirs dans des genres souvent 
perçus comme réservés aux 
artistes blancs, de la country à 
la folk.

«J’ai toujours été une grande 
fan de musique country et je 
me suis toujours sentie isolée», 
confie Holly G, fondatrice de 
Black Opry, se disant pas assez 
«représentée», «surtout en tant 

que femme noire et queer». «Ni 
chez les artistes, ni chez les 
fans, ni dans le marketing».

«Quand j›ai commencé Black 
Opry», poursuit-elle, «j›ai réa-
lisé qu›on était tous là, mais 
qu›on n›avait juste pas la même 
plateforme ni les mêmes op-
portunités que nos collègues 
blancs».

« Quelle différence? »

Le nouvel album de Beyon-
cé pourrait faire évoluer les 
choses, estime Charles Hughes, 
auteur d›un livre sur la country 
et les questions raciales dans le 
sud des Etats-Unis.

Les gens se disent «cool, 
Beyoncé se met à faire de 
country, voici un tas d›autres 
artistes à écouter», dit à l›AFP 
le chercheur de Memphis.

«Lorsque nous commencerons 

à voir les choses changer en 
coulisses, l›effet du moment 
Beyoncé se fera ressentir», 
poursuit-il.

La country est un style musical 
qui puise dans les racines afro-
américaines des Etats-Unis: le 
banjo, par exemple, fait partie 
des instruments apportés par les 
esclaves africains déportés aux 
Amériques et aux Caraïbes dans 
les années 1600.

Pourtant, les artistes noirs ont 
été historiquement tenus à 
l›écart du genre musical et la 
country contemporaine garde 
une image de musique blanche, 
machiste et conservatrice.

Au tournant du 20e siècle, avec 
l›avènement des hit-parades, 
l›industrie musicale catégorise 
même les genres populaires: 
la country pour les blancs, le 
R’n’B pour les noirs.

«Cette séparation initiale était 
fondée uniquement sur la cou-
leur de la peau, et non sur la 
musique», souligne Holly G.
Et ces étiquettes persistent.

«La chanson peut sonner exac-
tement pareil et on me dit: +Ce 
n›est pas de la country+», iro-
nise Prana Supreme, membre de 
O.N.E. The Duo, un groupe de 
musique country. «Et je me dis 
+hmm, quelle est la seule diffé-
rence?+».

« Iconoclaste »

Beyoncé n›a elle-même pas 
échappé au conservatisme de la 
country.

La native du Texas a dit récem-
ment avoir l›espoir que dans les 
prochaines années, la référence 
à la couleur de peau ou l›origine 
ethnique d›un artiste «n›aura 
plus lieu d›être».

Pour Prana Supreme, le moment 
country de Beyoncé, qu›elle 
qualifie d›»iconoclaste», per-
mettra aux artistes comme aux 
fans afro-américains de se réap-
proprier ce genre. «La culture 
du sud est une culture noire», 
fait-elle valoir.

Trea Swindle, membre du 
groupe country Chapel Hart es-
time aussi que Beyoncé «ouvre 
la musique country à un tout 
nouveau public». «Chéri, va à 
Poplarville, dans le Mississippi, 
que tu sois noir, blanc, asiatique, 
hispanique, c›est Poplarville, et 
tu vivras cette expérience de la 
country», s›amuse-t-elle.

Mais Holly G, du collectif 
Black Opry, se veut prudente, 
estimant que Beyoncé pourrait 
rester l›exception en raison de 
sa stature hors norme. «C›est 
parce que l›industrie est inti-
midée par Beyoncé, pas parce 
qu›elle est prête à soutenir les 
femmes noires».

Sandra Shehab, mannequin 
égypto-américain, s’est tournée 
vers les réseaux sociaux cette 
semaine. Elle collabore avec la 
chaîne de bijouterie américaine 
David Yurman et promeut la 
collection intitulée «Sculpted 
Cable».

«Mes pièces @davidyurman su-
bliment toujours le look», a indi-
qué le mannequin pour présenter 
une courte vidéo dans laquelle 
on la voit en train essayer un 
ensemble des créations emblé-
matiques de la marque de haute 
joaillerie. La collection Sculp-
ted Cable revisite le motif câble 
emblématique de la prestigieuse 
maison en transformant l’hélice 
torsadée originale en un relief 
sculpté.

Le motif emblématique de cette 
maison de joaillerie a été créé 
peu de temps après sa création, 
en 1980, par David et Sybil 
Yurman. Selon le site Internet 
de la marque, David a façonné 
cinquante pieds de fil d’or pour 
donner naissance au premier de-

sign Cable, avec des embouts en 
tourmaline rose et en émeraude, 
en 1982. Le motif torsadé est 
devenu sa marque de fabrique, 
à tel point que David l’a décrit 
comme «le fleuve qui traverse 
tous nos designs» dans une dé-
claration récente.

Dans sa publication, Sandra 
Shehab présente une paire de 
bracelets Sculpted Cable – l’un 
d’eux est orné de diamants ser-
tis à la main –, ainsi qu’une des 
bagues et une paire de boucles 
d’oreilles.

Originaire du New Jersey, elle 
est apparue sous les feux de la 
rampe en 2018 après avoir par-
ticipé à la saison 24 d’America’s 
Next Top Model. Bien qu’elle ait 
été éliminée lors de l’épisode 8, 
terminant en 8e position, elle a 
conquis des fans sur les réseaux 
sociaux, car elle représente les 
femmes musulmanes à l’écran.

«Je pense avoir plutôt bien re-
présenté ma communauté. J’ai 
voulu montrer aux filles musul-

manes qu’elles peuvent faire 
ce qu’elles veulent. J’espère 
qu’elles le voient ainsi», a confié 
Sandra Shehab lorsqu’elle a 
quitté l’émission.

La star est désormais présente 
lors des semaines de la mode à 
travers le monde et elle a travail-
lé avec de nombreuses marques 
sur les réseaux sociaux.

Elle a notamment assisté au dé-
filé de la collection prêt-à-porter 
automne/hiver 2024-2025 du de-
signer libanais Elie Saab en mars 
dernier, lors de la Fashion Week 
de Paris. Le mannequin a été re-
péré dans la foule aux côtés des 
influenceuses Olivia Palermo, 
Nathalie Fanj et Tamara Kalinic.

Sandra Shehab n’est pas non 
plus étrangère au monde de 
la joaillerie: sa sœur Amy est 
une designer de bijoux haut 
de gamme et elle a fondé une 
marque éponyme qui s’est diver-
sifiée dans les sacs à main et les 
accessoires.

Avec Beyoncé, les chanteuses noires de country 
enfin mises en lumière

Sandra Shehab collabore avec une prestigieuse marque 
de joaillerie établie à New York
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Alors que la nouvelle loi 
immigration en France 
vient être promulguée 

par Emmanuel Macron après 
la décision des Sages de 
censurer largement son texte, 
le ministère de l’Intérieur a 
dévoilé, jeudi, les nouveaux 
chiffres de l’immigration en 
2023.
En effet, la direction générale 
des étrangers en France, 
relevant de ce département, 
a présenté jeudi dernier les 
chiffres de l’immigration pour 
l’année. En 2023, la France 
a délivré 17 000 obligations 
de quitter le territoire et se 
positionne ainsi sur le podium 
des éloignements derrière 

l’Allemagne et la Suède.
Quel est le nombre des titres 
de séjour délivrés pour les 
Algériens en 2023 ?
Ce rendez-vous tombe toujours 
le 3ᵉ jeudi du mois de janvier. 
Pour cette année, il intervient 
dans des circonstances 
particulières, notamment après 
la promulgation de la nouvelle 
loi immigration en France. 
Selon ces chiffres, la France a 
délivré 323 260 titres de séjour 
en 2023 et enregistre ainsi un 
nouveau record.
Les titres accordés à des 
étudiants occupent la première 
place de la liste (103 500 
documents) suivis par le 
motif familial (91 000 titres) 

et l’immigration économique 
avec un total de 54 630 titres 
de séjour accordés pendant la 
précédente année 2023.
Par ailleurs, selon ces chiffres, 
les ressortissants du Maroc, 
de l’Algérie et de la Tunisie 
sont les premiers bénéficiaires 
de ces titres de séjour. Dans 

le détail, les Marocains 
ont obtenu 36340 titres de 
séjour en 2023, suivis par les 
Algériens en 2ᵉ position avec 
un total de 32 180 titres et les 
Tunisiens en 3ᵉ place avec 22 
400 documents accordés en 
2023.
Hausse des expulsions en 

France
La direction générale des 
étrangers en France a fait état de 
34 400 personnes régularisées 
en France, avec notamment 
une hausse des régularisations 
des travailleurs sans papiers 
établis sur le territoire français 
à 11 411 personnes.
Dans le volet des éloignements, 
les expulsions ont connu une 
hausse de 10% en 2023 qui 
dépasse la barre des 17 000 
personnes renvoyées de la 
France. Les ressortissants 
algériens sont au nombre 
de 2562 personnes à être 
expulsées en 2023, soit une 
augmentation de 36% par 
rapport aux chiffres de 2023.

Le Portugal, un des pays 
européens qui souffrent 
de la crise de main 

d’œuvre. Pour pallier son 
besoin et cadrer la pénurie du 
personnel dans ses structures, 
le pays s’apprête à adopter 
une nouvelle loi apportant 
des modifications sur les 
conditions de l’obtention de la 
nationalité.
Mais ce n’est pas tout. D’un 
autre côté, cette nouvelle loi 
de naturalisation imposera 
des règles plus strictes pour 

les personnes qui bénéficient, 
auparavant, d’un processus 
plus simplifié.
Le Portugal veut adopter une 
nouvelle loi de naturalisation
Le premier changement 
qui sera apporté à cette loi 
concerne la durée de résidence 
exigée pour l’obtention de 
la nationalité portugaise. Ce 
délai passera de cinq à trois 
ans de résidence dans le pays 
pour pouvoir demander d’être 
naturalisé.
Par ailleurs, cette nouvelle 

loi prend en considération 
le temps d’attente pour 
l’obtention d’un premier titre 
de séjour. Et ce, de manière 
à permettre à de nombreux 
migrants établis, dans le pays, 
d’accélérer davantage la 
procédure d’obtention de ce 

précieux document.
En revanche, le gouvernement 
portugais souhaite renforcer 
ces conditions et exige aux 
demandeurs de la nationalité 
portugaise de présenter des 
liens forts avec le pays et de 
faire preuves de nombreux 
voyages depuis et vers le pays 
et de présenter un permis de 
séjour d’au moins d’un an.
Dans ce sillage, le président 
portugais Marcelo Rebelo 
de Sousa a soumis ces 
changements à la Cour 

constitutionnelle qui a validé, à 
son tour, ces modifications, les 
considérants conformes à la loi 
fondamentale. Ces nouvelles 
conditions permettant au 
Portugal de renforcer son 
attractivité pour accueillir 
davantage de travailleurs 
qualifiés. La simplification 
de ces démarches apporte 
des changements important 
à la loi d’immigration du 
pays et incitera davantage les 
immigrés à s’installer dans le 
pays.

Le Premier ministre 
français, Gabriel Attal, 
a fait part, lors d’une 

récente rencontre avec la 
presse, du bilan de son plan de 
lutte contre la fraude, lancé en 
mai 2023. Au sujet de la retraite, 
Attal a évoqué un préjudice de 
près de 200 millions d’euros, 
détecté par l’Assurance retraite, 
qui gère la pension de base de 
près de 15 millions de retraités.
« Des résultats historiques », a 
fait savoir le Premier ministre 
français, qui entend accentuer 
les efforts de la lutte contre la 
fraude fiscale d’ici à la fin du 
quinquennat.
750 dossiers frauduleux 
détectés en Algérie
La lutte contre la fraude à 

l’assurance des retraites a 
commencé il y a plusieurs 
années. En effet, l’organisme 
fait appel à plusieurs outils, 
tels que la vérification des 
justificatifs pour déterminer 
le montant de la pension et 
le certificat d’existence pour 
confirmer que le retraité 
recevant une pension française, 

résidant à l’étranger, existe bel 
et bien.
Cependant, dans les pays où la 
France n’a pas d’informations 
directes pour vérifier si le 
retraité est toujours vivant, 
notamment le cas de l’Algérie, 
le risque de fraude peut être 
plus conséquent. D’ailleurs, 
en Algérie, parmi les 350000 

personnes recevant une 
pension française, 750 dossiers 
frauduleux ont été détectés l’an 
dernier.
Pour limiter ce risque, 
l’Assurance retraite a mis en 
place un partenariat avec une 
banque algérienne pour vérifier 
l’existence de ces retraités. 
Par conséquent, si un assuré 
n’a pas répondu pendant six 
mois à la caisse de retraite et 
qu’il réapparaît d’un coup, il 
doit se présenter au guichet de 
la banque pour qu’elle vérifie 
son identité.  Dans le cas de 
gros doute d’usurpation, la 
personne sera convoquée pour 
se présenter au consulat.
Les contrôles des retraités à 
l’étranger doublés

Par ailleurs, selon le média 
Capital qui cite des chiffres 
de Bercey, sur 1000 retraités 
algériens convoqués, âgés de 
plus de 98 ans, 30 % ne sont 
pas présentés, ce qui a causé 
la suspension de leur pension. 
Désormais, l’exécutif souhaite 
élargir ce dispositif de contrôle 
pour les personnes âgées de 
plus de 85 ans, d’ici 2027, via « 
des intermédiaires de confiance 
».
Dans le détail, le retraité sera 
convoqué au guichet de la 
banque pour la vérification 
de ses documents. S’il ne se 
présente pas le jour du rendez-
vous, ou si ses documents ne 
sont pas conformes, sa pension 
de retraite sera  suspendue.

ImmIgratIon France :

 Plus de 32 000 titres de séjour accordés aux Algériens en 2023

Le Portugal facilite l’accès à la nationalité pour les étrangers

Fraude socIale:

La France renforce le dispositif de contrôle 
pour les retraités algériens


